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Voicl l'Hôtel Sans-Sommeil. 


I1 a 210 fenêtres, et on dépense cependant $300 
par mois pour la lumière électrique. 

La superficie de ses planchers est de 48,000 pieds 
carrés, il emploie 600 couturiers et couturières, 
taille 20,000 verges d’étoffe par semaine et fait 
5,000 complets pour messieurs en six jours. 

Il a 120 machines à coudre électriques, 28 pres- 
seurs électriques, des ciseaux électriques, des ma- 


chines à boutonnières dont une seule fait l'ouvrage 


de 28 hommes. 


Les lainages et les doublures 
achetés directement des fa- 


bricants, par milliers de 
verges, au lieu de 
coupons qu'achète 
le tailleur chez les 
marchands en gros. 
Notre Hôtel 
Sans-Sommeil dé- 
pense $#2.50 pour la 
façon d'un complet dont 


le travail à la main coûte- 
rait $#9.00 au tailleur pour 


l’habit seulement. 


C'est pourquoi aucun tailleur ne peut venare un 
habillement égal à un “ Fit-Reform?” de $15.00 pour 


moins de $#25.00 à $35.00. 
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LA GARDE-ROBE “ FIT-REFO 


1 342, Rue MAIN, | 


Vis-à-vis la rue Notre-Dame. 


EUGENE RICHARD, 


À (SAR. 


L'un des Meilleurs Contrats d'Assurance 


EST ÉMANÉ PAR LA 


1 CHAS. E. KERR, Caissier. 


CONFEDERATION LIFE ASSOCIATION ‘soowro 


La Nouvelle Police de 20 paiements sur la vie inconditionnelle et ab- 
solument incancelable garantit une police étendue et payée aprés 2 
ans, avec aix modes de règlement à Ja fin de la période. 
désirent assurer leur vie devraient avoir les détails de ce contrat idéal, 


D. MDONALD, Inspecteur. 


Ceux qui 


ADAM REID, Agent de la Cité. 


1 CONFEDERATION LIFE 


No. 467, Rue Main, 


ARGENT A PRETER..... 
=. R Proprietes Foncieres, 
Billets Promissoires 
cet (hattel Mortgages. 


S'adresser à 
THEO. BERTRAND, 
Hotel de Ville, St. Boniface. 
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CREME À LA GLACE 


La Crême à la Glace la 
meilleure et la plas déli- 
cieuse qui est faite dans 
la ville, est certaine- 
ment chez 


B-O -Y-D. 


Aussi de la Crême aux 
Fraises et anx Bananes, 
Ainsi que toutes sortes 
de fruits. Venez nous 
voir et amenez Vos amis. 


Au même endroit : 


W. J. BOYD, 
970 et 579, Rue Main, 


Le 20000 


WAGHORN'S BUIDE .TESTRAYERS 50e yiy 


11-5-98 


BLOCK, 
Winnipeg, Man. 


ALLEZ AU .…..…. 


…No. 620, RUE MAIN. 


Le MEILLEUR VIN d'Ontario 
À $1.25 le Gal. 


Aussi un stock de choix de Cigares, Ta- 
bacs et Pipes chez 


BELIVEAU & CIE, 


Coin des rues Main et Logan, - Winnipeg 
4-5-97 6m 


YOU'LL FIND IT IN WAGHORN'S GUIDE 


LE 


1 = 


JOURNAL HEBDOMADAIRE. 


ALr. J, ANDREWS. 
JosePx BERNIER, 


Andrews, Pitblado & Bernier, 
AVOCATS. 
Bloc de la Banque d'Ottawa, 
No. ?63, rue Principale, Winnipeg. 
Tel. No. 427. B. de P. No. 1289, 


A. J. H. DUBUC. 


AVOCAT, SOLLICITEUR, NOTAIRE, 
ETC., ETC, 
435—RUE PRINCIPALE, --435. 


Winnipeg. 


Porte voisine de la Banque Hochelaga. 


Téléphone, 334. 


Theo. Bertrand, 


AVOCAT ET NOTAIRE, 


HOTEL :- DE + VILLE, 
SAINT-BONIFACE, + - MAN. 
la 1-9-95 
J. A. SENECAL, 
Entrepreneur-Architecte. 
eee 


A construit les hôpitaux de St-Boniface 
et d'Edmonton, l'église de Ste-Anne. le 
couvent de St-Jean-Baptiste, une partie du 
couvent des SS. de Jésus-Marie, à Winni- 
peg, et construit actuellement le couvent 
de St-Boniface. 


J. À, Senecal, 


St-Boniface, - Manitoba. 
6-7-98 1a 


LIBRAIRIE : FRANCAISE 


ÉTABLIE EN 1895. 


Livres de prières, Livres d' Ecoles, 
Livres de Lecture, Romans, 
Journaux, Etc. 


Souscription pour tous les journaux de 
Paris aux prix de Paris. Achats et 
échange de vieux timbres-poste. Deman- 


dez informations par carte postale adressée |: 
à 


G. KR. VENDOME, 


290, RUE PRINCIPALE, WINNIPEG. 
6-7-98 


« C'est vers l’an 1730,” ditle Dr Ashe, 
‘“ que fut fabriquée pour la première fois la 
bière Porter, à Londres.” Ce nom fut 
donné au nouveau breuvage du nom des 
Stalwart Porter, les principaux consom- 
mateurs d'alors qui se ressentirent beau- 
coup des propriétés fortifiantes de cette 
bière, ‘ 


Les noms de Porter ou Bière forte 
sont synonymes. Nous désirons atti- 
rer votre attention sur cette bière faite 
de drêche pure (résidu de l'orge) et 
de houblon et très réconfortante pour 
les malade:, à cause de sa saveur parti- 
culière. 

Par ses qualités toniques, elle est 
agréable au pa'ais blasé. 

Cette bière donne l'appétit et régu- 

larise le système. 

Bouteilles de toutes dimensions à 

partir d'ane demi-pinte. 


EDWARD L. DREWRY 


Manufacturier et Importateur. 
22 6.98 WINNIPEG. 


VIN ST. NAZAIRE 


Nous désirons donner avis 


AUX RR, MM, DU CLERGE 


que nous avons mainte- 


nant le VIN DE MESSE 


St. Nazaire 


... RECOMMANDÉ PAR... 


SA GRANDEUR 
Mer LANGEVIN. 


RICHARD & CIE. 


365 RUES MAIN. ‘VINNIPEG 


Dépensez votre argent avec intelligence 
et achetez le meilleur au plus bas prix. 


Café vert par Ib. - - - 11e 
Café grillé par 1b. - - - 22e 
Café Java et Moca p. Ib. 30 & 35c 
Qualité extra, par Ib. - - 40e 
_ 40€. 
Pour 11 barres de savon. 
4 c. 
Pour pruneaux par Ib. 
10 1bs 
de pommes vertes pour 25 €. 


E. L. CHABOT, 


OFFICIAL MS WAGHORN'S GUIDE, 5e 


I. Prr8Lano. 


TERRIBLE 
CATASTROPHE 


Au moment de mettre sous 
presse, nous arrive la stupéfante 
nouvelle que le vapeur français 
La Bourgogne est venu en colli- 
sion avec le vapeur Cromartyshire 
au Sable Island. La Bourgogne a 


été engloutie sous les eaux avec 


600 personnes dont 200 seule- 
ment ont pu être sauvées. 


ER 


DISTRIBUTION DES PRIX 


Au Collège de Saint-Boniface 


(Suite et fin) 
COURS DE COMMERCE 


FIRST COMMERCIAL CLASS 


Excellence— Prize, Adolphe D. 
Turner. 

Diligence—Prize, Adolphe Tur- 
ner. 

Grammer—Prize, Adolphe Tur- 
ner. 

French — Théophile Plamon- 
don. 

Penmansnip — Prize, Eugène 
Bélanger. 

Arithmetic — Prize Adolphe 
Turner. | 

Orthography—Prize, Adolphe 
Turner. 

Letter-Writing — Prize, Ad. 
Turner. 

Book-Keeping—Prize, T. Pla- 
mondon. 

Type-Writing—Prize, Camille 
Dussault. 

Shorthand—Prize, Camile Dus- 
sault. 


Telegraphy — Prize, Camill: 
Dub. 


SECOND COMMERCIAL CLASS 
First Section. 


. Excellence— Prize, Earl Ohmer. 
Hon. Mention, Frank McHugh. 
Diligence—Prize, Earl Ohmer. 
Hon. Mention, Frank McHugh. 
Orthography—Prize, Earl Oh- 
mer. Hon. Mention, Frank Ca- 
rey. | 
Grammer and Analysis.—Pri- 
ze, Earl Ohmer. Hon. Mention, 
Edmond Marcoux. 
Reading—Prize, Earl Ohmer. 
Hon. Mention, Frank Carey. 
French—Prize, Edmond Mar- 
coux.—Hon. Mention, Felix Gen- 
tès. Romain Bertrand. 
Penmanship—Prize, Max. Gin- 
gras. Hon. Mention, E Ohmer. 
Shorthand—Prize, Earl Oh- 


mer. 
Letter Writing—Prize, Earl 
Ohmer. Hon. Mention, F. Mc- 


Hugh. 

F. and Geography—Pri- 
ze, Lo OS Hon. Mention, 
Frank Carey. 

Book-Keeping— Prize, Earl Oh- 
mer.. Prize for four “ Hon. Men- 
tion,” F. McHugh. 


Excellence—Prize, Arthur Fi- 
lion. Hon. Mention, F. Hearn, 
Edmond Jeanson. 

Diligence—Prize, Arthur Fi- 
lion. Hon. Mention, Ed. Jean- 
son, Félix Gentès. 

Orthography — Prize, Arthur 
Filion. 
Félix Gentès. 

Grammar and Analysis—Prize, 
Edmond Jeanson. Jon. Men- 
tion, Frank Hearn, Félix Gentès. 
- French—Prize, Frank Carey, 
Hon Mention, Joseph Hearn. 

Penmanship—Prize, Edmond 
Jeanson. Hon, Mention, Art. 
Filion. 

Letter-Writing — Prize, Art. 
Filion. Hon. Mention, Ed. Jean- 
son, Romain Bertrand. 

Arithmetic—Prize, Félix Gen- 
tès. Hon. Mention, Ed. Jeanson, 
Joseph Hearn. 

Reading—Prize, Frank Hearn. 
Hon. Mention, Joseph Hearn, 
Art. Filion. 

History and Geography—Pri- 
ze, Félix Gentès Hon. Mention, 
Frank Hearn, E. Jeanson. 


COURS PREPARATOIRE. 
Première Section. 
Excellence—Prix, James Mon- 
dor. Acc., Alexandre Beaupré. 
Diligence—Prix, James Mon- 
dor. Acc., Alexandre Beaupré. 
Orthographe — Prix, Alexan- 
oh Beaupré. Acc., James Mon- 
or. 
Préceptes et Analyse—Prix, 


| James Mondor. 


Hon. Mention, F. Hearn, | C 


+ 


Beaupré. 


Style Épistolaire. Prix, Alex- 
Acc. Alexandre 


andre. Bernier. 
Beaupré, James Mondor. 


Anglais—Prix, Alfred Paré. 


Acc., Alexandre Beaupré. 


Arithmétique—James Mondor. 


Acc., Alphonse Paré. 


Écriture—Prix, Alfred Paré. 


Acc., James Mondor. 


Histoire et Géographie—Prix, 
Acc., Alexandre 


James Mondor. 
Beaupré. 


Seconde Section. 


Excellence—Prix, Gaston Pam- 


brun. Acc. Philippe Gosselin. 
Diligenee— Prix, Gaston Pam- 
brun. Acc. Philippe Gosselin. 
Orth 
brun. cc., Aldoph Prieur. 
Préceptes et Analyse.—Prix, 
Aldoph Prieur. Acc., G. Pam- 
run. 
Écriture—Prix, Philippe Gos- 
selin. Acc., Philippe Coutu. 
Anglais—Prix, G. Pambrun. 
Acc. Aldoph Prieur. 
Arithmétique—Prix, G. Pam- 
brun. Acc. P. Gosselin. 
Histoire Sainte— Prix, Aldoph 
Prieur. Acc., Théodore (Cou- 
ture. 
PRIX D'EXAMEN 


Pour le premier semestre—El- 
zéar, Beaupré, Louis Péalapra, 
Frank McHugh. 

EXAMENS D'HONNEUR 

Versification—Prix, Adonias Sa- 
bourin. Mention Honorable, Jo- 
saphat Magnar, qui ont subi avec 
succès un examen sur César, De 
Bello Gallico, livres V et VI. 

Syntare—Prix, Philippe Beau- 
bien, Mention Honorable, Jas. 
Clarke, qui ont subi avec succès 
un examen sur le 6me livre de 
César (B. G.) | 

Élements-Latins-Prix, Louis Péa- 
lapra, Donat Collin, qui ont subi 
avec succès un examen sur la 
seconde moité du 6e livre de Cé- 
sar (B. G.) 


MUSIQUE 
Classe de Piano. 


Prix, Antonio Béliveau. Men- 


tion Honorable, Théophile Pla- 


mondon. 
Classe de Violon. 


Prix, Charles Rouleau. Men- 
tion Honorable, Alfred Paré. 


DISTRIBUTION DES PRIX 


À L'ACADÈMIE STE-MARIE À 
WINNIPEG 


Médaille d’or;’offerte par le 
Rev. Père Guillet, O. M. I., décer- 
née, ponr l’Instruction religieuse 
à Melle M. Allman,; mention 
honorable : Melles G. Cass, C. 
Brownringg, B. Champion, A. 


arrin. 

Médaille d'or, oflerte par un 
ami de la maison, décernée, pour 
le piano, à Melle Berthe Dubuec. 

Mèdaille d'argent, offerte par 
Son Honneur le Lient-Gouver- 
neur Patterson, décernée pour la 
peinture, à Melle M. Molley. 

Médaille d'argent, offerte par 
Son Honneur le Lient-Gouver- 
neur Patterson, décernée, pour 
la Littérature à Melle E. Becher. 

Médaille de bronze, offerte par 
Son Honneur le Lient-Gouver- 
neur Patterson, décernée, pour 
application générale à Melle G. 


ass. 

Médaille d’argent, décernée 
pour bonne conduite à Melle L. 
Lanctot. | 

Médaille d'argent, décernée, 
pour assiduité à Melle A. Ber- 
trand. 

Médaille d’argent, décernée, 
pour économie domestique à 
Melles C. Longpré Mention ho- 
norable: Melles A. Grégoire, D. 
Lamoureux et A. Guertin. 

Médaille d'argent décernée, 
pour conversotion française, à 
Melle H Stanford ; 1er acc., Melle 
M. Sanders; 2me acc. M. L. Bo- 
dell. 

Médaille d'argent, décernée, 
pour conversation anglaise à 
Melle M. Bernier; ler acc., R. 
Bernier; 2me acc. M. Dubuc; 
3me acc’, D. Lamoureux. 

Prix de supériorité générale, 
décernée à Melle Berthe Dubuc 
qui a subi les examens de Pre- 
vious à l'Université- 

Prix, offerts par M. Barrow- 
clongh, décernée pour la musi- 
eus à Melles L. O. Brien et I. 

rdingly. 

Prix d'Instruction religieuse, 


dads les classe inférieures, Melle 
C. MePhillipps et B. Simon; 1er 
acc : Melles T. Guillemette er L. 


Ace., Alexandre 


phe—Prix, G. Pam- 


charge pourrait 


liance Anglo-Américaine. 
de nos confrères des Etats-Unis, 


ITOBA 


No. 33. 


LE MANITOBA 


EST PUBLIÉ 
TOUS LES MERCREDIS 
A SAINT-BONIFAOE, MAN. 
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_ Toutes communications concernant le 
journal ou Part le paiement des 
abonnements m , 
de à pour impressions, devron 


BÉRUBÉ & CIE, 
Saunr-Bontracs, Manrrons, 


Canana. 


Tellier: 2me acc: Melles L. De- 
laware et E. Bourke. 

Des rubans d'honneur furent 
aussi distribués parmi les diffé- 
rentes classes du cours. 


ACADÉMIE DES SS, ANGES 


La distribution des prix à l'a+ 
cadémie des SS. Anges, à Winni- 
, a eu lien vendredi dernier. 
gré l’inclémence de la tempé- 
rature, la salle des exercices était 
remplie. Les parents et les amis 


| de l'institution avaient tenu à 


manifester par leur présence l’es- 
time qu'ils mourrissent pour cet- 
ce école catholique, maintenue, 
comme |smpies autres, au prix 
de sacrifices considérables par la 
population catholique de Winni- 


“Le distribution des prix a été 
précédée d'exercices littéraires et 
musicaux, qui ont fort intéressé 
l'assistance. 

Le Rev. P. Guillet présidait la 
séance, à la fin de laquelle ila 
adressé quelques paroles de félici- 
tations et d'avis à l'auditoire, 
aux parents et aux enfants. 


A PROPOS DE LA GUERRE 


—Une seule déch des ca- 
nons du Massachusetts lance une 
masse de projectiles qui, à un 
mille de distance, ont une force 
de pénétration de 31,000 tonnes. 
En d’autres termes, une telle dé- 
lever quatre 
vaisseaux comme le Vizcaya, l'un 


des plus forts de la flotte espa- 
gnole. 


— On s'étonne peut-être de lire 


dans les dépêches courantes qu'il 
y a des forts Morro à la Havane, 
à Puerto-Rico, à Santiago de Cu- 
ba, et ailleurs, dans les colonies 
espagnoles des Indes Occidenta- 


les. 
Ceci s'explique par le fait que 


morro, mot espagnol, signifie : 


“ cap, promontoire, ou pointe de 
terre qui s’avance dans la mer. 
On sait qu'à l’occasion de la 


| rat entre l'Espagne et les 
t 


ats-Unis, un rapprochement 


sérieux s'est fait entre ceux-ci et 


l'Angleterre. On parle d’une al- 
L'an 


l'Indépendant,de Fall River, fait 


entendre à ce sujet une note qui 
offre de l'intéret. | 


Nous le citons : 
“M. Joseph Chamberlain, se- 


crétaire d'Etat aux colonies dans 


le cabinet de Londres, tient à son 


projet d'alliance anglo-américai- 
ne. (C'est qu'il est 
même à une famille des Etats- 
Unis, qui lui a donné sa femme. 


jà allié lui- 


“Mais son enthousiasme à ce 


sujet ne s’est pas encore emparé 
de tous les esprits sérieux, tant 
en Angleterre qu'en Amérique ; 
et il n’est pas même probable 
qu'il soit de longue durée. 


“ L'Angleterre est isolée en 
Europe. C’est M. Chamberlain 


qui l’a dit récemment à Birming- 
ham. 


‘“ On sait pourquoi. 
“ Depuis le commencement du 


XIXe siècle, les hommes d'État 
anglais 
brouiller entre elles les puissan- 
ces continentales, à allumer par- 
tout le feu de la discorde et des 
convoitises, et à attendre le mo- 
ment opportun pour pêcher en 
eau trouble. 


se sont appliqués à 


“Cette politique astucieuse a 
admirablement servi leurs ambi- 


tions durant longtemps :—car la 


France ne fait que commencer à 
mettre en doute la bonne foi bri- 
tannique,—mais, comme toutes 
les choses d'ici bas, elles doivent 
avoir une fin. Cette fin est bien 


réelle, et le ‘splendide isole- 


ment ” de l'Angleterre ne saurait 
être plus complet. 

“Voilà pourquoi M. Joseph 
Chamberlain tourne maintenant 
ses regards vers l'Amérique. 

“ Ce n’est pas par amour pour 
les Américains, mais plutôt dans 
le but de conjurer un malheur 
qui coûterait cher à l'empire bri- 
tannique. 

“ À toutes les propositions de 
John Ball l'Oncle Sam prête une 
oreille distraite, bien qu'il lui sa- 
che bon gré de ses sympathies 
dans le conflit actuel. 

“ C’est qu'il a plusieurs raisons 
majeures pour refuser de s’allier 
avec lui dans un but offensif. 

“Pour n'en mentionner que 
trois, il y a d’abord l'origine de 
la moitié des habitants du Roy- 
aume Uni et de la République 
américaine, qui n’est pas anglo- 
saxonne. 


“En second lieu, il faudrait 
mettre les deux pays sur une mé- 
me base économique, l’une étant 
aujourd'hui libre échangiste et 
l'autre protectioniste. 

“ Et finalement, l'incertitude 
qu'il y aurait d'imposer l'alliance 
en question aux administrations 
subsèquentes suffirait pour la 
rendre instable et nulle. 

“ Pour ce qui regarde les Etats 
Unis, il est à peu près certain 
qu'un parti favorable à la conclu- 
sion d'une alliance  - améri- 
caine ne resterait pas longtemgs 
au pouvoir, étant donnée l'influ- 
ence prépondérante qu'exercent 
dans la sphère politique les élé- 
ments irlandais et allemand. 

“Il y a même, du reste, des 
Américains d’origine anglo-sax- 
onne qui n'approuvent une 
alliance offensive avec la de- 
Bretagne, attendu qu'ils n'en 
voient nullement la nécessité ou 
même l'opportunité. 

“M. Chamberlain prêche donc 
dans le désert, et son désappoin- 
tement sera grand, un jour ou 
l’aatre, s’il croit réellement à la 
réalisation de ses désirs dans ce 
sens.” 


L'Union Metisse de Ste-Anne des Chenes 


Les membres de l'Union Mé- 
tisse de Ste-Anne, ayant décidé 
de fêter leur fête de St-Joseph 1 
20 juillet, il y aura grand'- 
messe le matin et pique-nique 
ensuite sur le lot 19. Plosiesse 
orateurs adresseront la parole, 
puis l'on procèdera à des con- 
cours qui promettent d'être inté- 
ressants. 

Il y aura ceurses de chevaux ; 
le premier prix sera de $10.00 et 
le second de $5.00. Aussi courses 
pour hommes et enfants avec ler 
et 2nd prix. 

Jos. GROUETTE, 
Sec.-Trésorier, 
Union Métisse de Ste-Anne. 


ANNEES DE SOUFFRANCES 


Causées par une chute suivie par un 
mal de dos grave— La douleur était 
insupportable par moments. 

M. Geo. F. Everett, un culti- 
vateur respectable et bien connu 
de Four Falls, comté de Victoria, 
N. B. fait l'attestation suivante : 
“ Il y a quelques années, je per- 
dis l'équilibre en marchant le 
long d’une poutre dans la grange, 
et je me fis bien mal dans ma 
chute. Ils'en suivit une dou- 
leur et une rsideur dans le dos 
dont j'essayai en vain de me dé- 
barrasser, et finalement je renon- 
çai à tout memède. Ce mal de 
dos m'empêchait de me pencher 
ou de me redresser sans éprouver 
des souffrances insupportables ; 
lorsque je fauchais, je m'appuyais 
sur la manche de ma fauix pour 
me redresser. À certaines épo- 
ques, je ne pouvais pas même 
marcher. Cela dura ainsi plu- 
sieurs années, lorsqu'on me con- 
seilla de faire usage des Pilules 
Roses du Dr Williams ; j'en ache- 
tai une boîte pour essayer. Elle 
n'était pas épuisée que j'éprouvai 
déjà du bien. J'en achetai encore 
six, et les sept réunies m'ont 
guéri radicalement. Il y a de 
cela trois ans aujourd'hui, et le 
mal ne s'est jamais fait sentir 
depuis. Les Pilules Roses du 
Dr Williams sont un précieux 
remède que je recommande forte- 
ment à ceux qui souffrent comme 
moi. Même si j'avais payé ces 
pilules $#10.00 la boîte, j'aurais fait 
un achat à bon marché.” 

Le rhumatisme, la sciatique, 
la névralgie, la paralysie par- 
tielle, l’ataxie, locomotrice, le 
mal de tête nerveux. la prostra- 
tion nerveuse, et les maladies 
qui dépendent des humeurs dans 
le sang, telles que la scrofuale, 
l'érysipèle chonique, disparais- 
sent si on les traite avec soin par 
les Pilules Roses du Dr Williams, 
Elles rendent le teint vermeil de 
la santé aux visages pâles et 
livides. En vente chez tous les 
marchands, et envoi franco, à 50 
cents la boite ou 6 boîte pour 
$2.50, en s'adressant à “The Dr 
Williams’ Medicine Co. Brock- 
ville, Ont. Ne vous laissez pas 
|“ d'accepter des contre- 


I1 paraît que l’île de Cuba est 
pourrie de maçonnisme La Ha- 
vane, pour sa part, compterait 80 
loges et chaque hameau aurait la 
sienne. 
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en 


solution de cet imbroglio. 
. La paix! Tout le monde la 
Toute communication con-| à à ]a recherche. 


cernant des travaux d’impri-| ]] ne nous en coûte point de 

merie, ou les annonces dans le {nous unir au surintendant des 
L i ex- 

journal, devra dorénavant être écoles catholiques dans cette 


f. Nous 
adresse à MM. BÉRUBE & 


coté que l'on trouvera des réfrac- 
taires à la justice et au bon 


ordre. 


faire les remises pour souscrip- 
tions au journal. 


EEE EE US 


Le Manitoba. 


Mercredi. 6 Juillet 1898 


LES ECOLES CATHOLIQUES 


nous assure des droits et des pri- 
vilèges auxquels, dit très bien 
M. l'abbé Cherrier, nous ne pou- 
vons renoncer, non seulement 
en théorie, mais en pratique 
aussi. 
Quand donc nous parlons de 
Monsieur l'abbé Cherrier, le | Paix et d'olivier, il — faut pas se 
dévoué surintendant des écoles méprendre sésalauare intentions. 
catholiques, nous passe son rap- Nos _— doivent se me- 
port pour l'année dernière. Nous | SATeT d'après a de —— 
le publions bien volontiers. droits constitutionnels, qui ms 
Ce rapport dit en peu de mots | rent aux parents nn ê- 
beaucoup de choses, fort intelli- ducation catholique de _— 
gibles par elles-mêmes et qui enfants, but que Je Saint Père 
nécessitent peu de commentaires. | 190 fait a. devoir de sv 
11 convient néanmoins de nous | Ve jusqu'à ce que nous l'ayons 


associer aux sentiments de recon- | atteint. 

naissance dont ce rapport se fait] L accalmie présente nest pas 
l'expression. une vraie paix ; elle n’en est pas 

Oui, il s'est fait du bien, beau- | Même l'indice. | 

coup de bien dans notre pro- Néanmoins, pour laisser Len 
vince, grâce à la libéralité des | POUVTOIrS publics champ libre 
bienfaiteurs de l’école catholique. | dans l'œuvre de réparation qui 
Cette libéralité a fait oublier, | s'impose à eux, nous ne voulons 
presque, les sacrifices passés, | PAS pour le moment troubler cet 
rendu moins onéreux ceux d'au- | état de choses, encore que nous 
jourd'hui, mis un rayon de soleil le trouvions excessivement dan- 
dans un ciel sombre, réchauffé | | 
les âmes, soutenu les courages. nous dit bien des 


La gratitude déborde de nos|choses depuis quelque temps, 
bien des choses à l'endroit des- 


4 [quelles nous ne pouvons dissi- 
muler notre incrédulité. 
Toutefois, nous voulons agir 


Et leurs Bienfaiteurs 


cœurs. 
Mais, sans doute, ceux qui nou 
ont si généreusement secourus 
s'attendent à d'autre chose de 
notre part qu’à des paroles. S'ils 
nous ont aidés, c’est qu'ils comp- 
taient que nous ne faiblirions 
pas à la tâche, quels que fussent 
les moyens employés pour nous 
amener à prévariquer. 
La tâche, elle est pénible, an- _. 
goissante. Mais, si le chemin de | "928 end satisfaits. à 
la douleur et des sacrifices est| Et c'est afin d'empécher qu'on 
long, hérissé d'obstacles, il faut |" 5 endorme dans une fausse 
se rappeler qu'il est le chemin de sécurité que nous avons le 
l'honneur et du salut. Nos pères, res oipreellet Rens au 
dont nous avons, ces jours der Nous l'avons déjà fait. Au 


ces confiances. Nous avons la 
volonté de prêter notre concours 
à tout règlement qui nous appor- 


seule condition que nous pour- 


iers, célébré avec éclat par . 

n la puissance la ii besoin, nous le ferons encore. 
leur et le patriotisme, ont eu, 

plus que nous, à souffrir RAPPORT 


dans leurs sentiments, dans leurs 
biens, dans leur foi. Ils n’ont 
point fléchi. Leur constance les 
a fait triompher. L'histoire et 
leurs fils leur en rendent aujour- 
d'hui le glorieux témoignage. 

Ceux qui nous ont secourus 1 
s'attendent que ces exemples du 
passé ne seront point de vaines 
leçons pour nous. 

Répondre à cette attente sera 
bien la meilleure forme à donner 
à notre reconnaissance envers nos 
bienfaiteurs. | 

Dans son rapport M. l'abbé 
Cherrier fait discrètement allu- 
sion à tout ce qui s’imprime 
depuis quelques mois au sujet 
de l'ère de paix dont tant de 
hérants nous annoncent l’avè- 
nement. 

Ilya là une note optimiste 
qui n'aura peut-être pas un égal 
écho dans tous les cœnrs. Et 
pourtant, pour notre part, nous 
voulons nous y associer. Car 
elle est l'expression d'un bon 
vouloir qui n’a jamais été sans 
exister ici. 

Nons nous y associons d'autant 
mieux que nous trouvons tout à 
côté une note encore plus forte, 
celle qui réserve les droits cons- 
titutionnels des catholiques. 
C'est net, ferme et digne. 

I nous plait d'entendre ce 
prêtre revendiquer ces droits 
constitutionnels. 

Dans notre état de société, le 
terrain constitutionnel est celui 

que nous avons dû choisir pour 
la défense de nos droits. Sur ce 


hques de la Province du Manitoba, 
du ler Janvier au 31 Decembre 
1897. 


Depuis longtemps, nous vou- 
ions faire connaître à nos bien- 
faiteurs des provinces de l'Est, et 
spécialement à ceux de la pro- 


me de bien qui a été comme le 
fruit de leurs abondantes au- 
mônes en faveur des écoles ca- 
tholiques du Manitoba. 

Qu'ils en soient persuadés, 


et nous leur en conservons au 
fond de l'âme la plus vive grati- 
tude. Nombreuses ont été les 
prières qui sont montées du cœur 


trône de Dieu pour ces généreux 
bienfaiteurs. Nous avons con- 
tracté une grosse dette envers 
eux, mais Dieu seul peut les en 


quents sont les chiffres qui vont 
suivre. Du 1er jour de janvier 
au 3le jour de décembre 1897, 
nous avons pu, grâce à ces au- 
mônes, venant du clergé et des 
laiques, consacrer la somme de 
$9,866.37 au soutien des écoles 
catholiques de notre province. 
Ont participé à ces secours, 66 
écoles et 3,500 enfants. Nous in- 
vitons, du reste, le public à pren- 
dre connaissance du tableau sui- 
vant, qui lui donnera des rensei- 
gnements plus complets : 

Du ler janvier au 81 décem- 
: bre 1897,les sommes suivantes 
terrain, nous avons obtenu des | nt été distribuées aux écoles pa- 
victoires décisives. Nul ne peut | ;oissiales des localités ci-aprés 
nous en déloger. Il fait bon de | nommées : 


constater que tout le peuple, | Sainte-Agathe … $ 713.00 
prêtres et laïques, s’y tiennent. |Saint-Adolphe..…......... 169.00 
D'une autre part, il faut du arme ses es cé rséers .. 

À int-Alphonse . | 
bon vouloir de notre coûé. M. |A means ns 
: errier le sent, et il. le Saint-Charles 50.00 
dit. Tout en réservant nos droits, | Sint-Enstache …! 276.00 


105.00 


nn nu. 


main à toutes les puissances qui | Saint-Joseph... .. 


peuvent influer sur l'équitable cr pr 


253.00 | Cervera a senti la résistance im- 
155.00 | possible, il s’est rendu sur le ri- 
361.77 | vage et s’est livré immédiate- 


Saint-Laurent............. 


droit de nous demander, quis puer | lité qu'offre l’histoire du Canada 
iste er —que sera ce jeune | Français, le clergé et le peuple 
peuple dans l’avenir ? se tendant l'un à l’autre une 
Il insiste sur cette conserva- | main loyale et marchant ainsi 
tion miraculeuse de la race Cana- | ensemble pendant plus de deux 
dienne-Français sur ce contiment | siècles à la réalisation d'ane 
au milieu de tant d'obstacles et | œuvre commune. 
li Joue l'héroïque courage et la] Nous voulons nous rappeler 
persévérance de nos pèresqui n'ont | nos traditions si glorieuses. Nous 
jamais desespéré de l'avenir de}avons eu nos capitaines des 
ur race sur ce contiment et|temps héroïques de la colonie, 
ont preparé un avenir glorieux | faisant revivre sur la terre du 
pour leur descendant. L'orateur Nouveau-Monde les hauts faits 
enfin termine cette première par- | les pfus prodigieux de la Grèce, 
tie de son sermon en com t | mais ils n’ont pu s’élancer si vite 
le désinteressemeut et la sobriété | l'épée au poing, que le mission- 
de nos ancêtres avec les vices | naire ne les nit suivis, accom- 


Letoilier .….ssiécccs 225.00 | ment au lieutenant Horton. Le 
Lanelle iso. 66.00 | malheureux amiral a demandé à 
Lac Dauphin............…. 95.00 | être transporté avec ses officiers, 
Saint-Léon ….....….…. 296.50 sur le vaissean américain Glou- 
Notre-Dame de Lorette. 428.00 | cester. Cervera et ses officiers 
Notre-Damede Lourdes. 360.60 | ont été reçus par le Commandant 
Saint-Jean-Baptiste-….. 355.00 | Richard Wainwright qui prit 
Saint-Malo ................ 173.00 |avec effusion la mai du 
Saint-Norbert ...... ....…. 573.00 | vieil amiral et lui dit: Je 
Saint-François-Xavier. 170.00 | vous félicite de nous avoir li- 
Lac des Chênes... 125.00 | vré une des batailles les plus hé- 
Saint-Pierre-Jolys......… 300.00 | roïques qui se soient don- 
Dali. soso 100.00 | nées en mer. Les vaisseaux amé- 
Winnipeg... see 2,557.00 | récains, à l'exception d’un, n’ont 


pas été se pr ge. 2e Il y a un | contraires qui menacent l'avenir 
homme tué et quelques blessés. |de notre nationalité.” 


pagnés et souvent même, devan- 
cés sans autre arme que la croix. 
Quand la victoire s'est lassée 


Jeu “LEMANTO* 


927.00! Plusieurs centaines d'’Espa- 
gnols, dit l’amiral Sampson dans 
$9,866.37 | une dépêche au Late soupe 
Ces chiffres sont une éloquente Lois 1 ggten le e 
démonstration de l'étendue du le coulage des vaisséaux. Samp- 
bien qu'il a été possible de faire | son a en sa possession 1,300 pri- 
au milieu de nous par le moyen ER pires pis des quels l’a- 
6 igion- | miral espagnol Cervera. 
ere A TRE Ti || 5 juillet--La ville de Santiago 
nn Eitde . va être bombardée aujourd’hui 
prouvent aussi la gravité des par les Américains. 
torts commis à notre égard par! Voici la correspondance échan- 
les lois de 1890 et de 1894. Les | gée entre le général Shafter et le 
journaux ont récemment et à | général espagnol Jose Toral. 
maintes reprises imprimé quel‘ Au commandant des forces 
’aurore d’une ère nouvelle s’é-| espagnoles, à Santiago de Cu- 
tait levée pour la minorité lésée. ba : 
Ce n'est point notre désir de dis- Général. 


. : Je serai dans la nécessité de 
cuter ici cette question. Nous|} barder la ville, À inoins 
voulons bien accepter comme 


: heros ne se rendre à merci : 
sincère toute expression de bon | Veuillez s’il vous plait informer 
vouloir d'où qu’elle puisse venir. 


les citoyens des nations étrangè- 
Nous devons cependant ajourner 


ages, etc 


Total 


res, les femmes et les enfants 
qu'ils auront à quitter la ville 


à une époque ultérieure l’expres- 1 à 
sion définitive de notre jugement | aVant les dix heures demain ma- 
à cet égard. mat 


Bien respectueusement 
votre dévoué serviteur 
SHAFTER 
Major Général 


Nul n’est plus anxieux que la 
minorité catholique de voir cette 
que mg sortir de l’a- 
rène itique. ’est pourquoi, à : ne era 
ceux ge Le disposés l'a nous .. . de 1 armée américaine. 
tendre la branche d’olivier, nous] Voici la réponse du général 
pouvons donner l'assurance que, espagnol. 
bien qu'il nous soit impossible | A son Excellence le Général 


Dans la seconde partie l'ora- 
teur fait ressortir le rôle princi- 
pal qu'occupe le clergé dans 
notre histoire nationale. I af- 
firme que c'est à lui que nous 
devons la conservation nonseu- 
lement de notre religion mais 
aussi de notre nationalité—et 
cela en démontrant que sans le 
prêtre, la paroisse n’existerait pas, 
et que sans notre système parois- 
sial, nous ne serions pas ce que 
nous sommes : 7 É 


de s'attacher aux mêmes 


tion de leur sang à une 
et noble cause ; mais les 


mais nous osons affirmer 


. Après eur mots lancés à ne plus que nes 


| Le DR pr de notre 
clergé, la gloire la plus pure de 
notre histoire nationale, l’ora- 
teur dans la troisième par- 
tie de son discours envisa- 
geant l'avenir, touche à quelques 
signes de dessension dans nos 
rangs qui peuvent faire craindre 
pour l’avenir de notre nationalité, 
et insiste surtout sur l'accord et 
l’union qui doivent exister entre 
‘élément religieux et civil, entre 
le prêtre et le citoyen. Il fait 
voir combien à cette heure, cette 
union est nécessaire pour nous 
défendre contre les attaques de 
la révolution sociale et religieuse. 
Il fait voir les fruits de cette 
union dans certains pays d’'Eu- 
rope. Notamment la Suisse, la Bel- 
gique la France et surtout l’Alle- 


demain. 


ien-aimé. 


de Winnipeg. 
H. Fouanies, 
Présiden 


et que nos pères n'ont plus pu 
vaincre, ils ont su donner la sanc- 


e, 
les Brebenf, les ont, 
Grenier, les Marchand et les Fa- 
fard ont aussi su mourir — Nous 


eurs luttes de près d'un siècle, 


êques. n’a su discerner l'ex- 
acte orientation à prendre, percer 
d’un regard plus profond les 
horizons de l'avenir, et arracher 
plus sûrement son secret au len- 


Veuillez donc, Monseigneur, 
aceepter en hommage, la recon- 
naissance et le dévouement que 
nous devons au clergé à tant de 
titres, ainsi que les vœux que 
nous formons pour votre bon- 
heur personnel et l’heureux et 
DE retour de notre Pasteur 


L'Association St-Jean-Baptiste 


t. 
Il est bon de noter la bonne 


Toutes Commandes pour | 


— TBLLES QUE : —— 


88.00 | quels l'amiral 


de renoncer à nos droits constitu- 
tionnels, nous ne refuserons ce- 

ndant point, dans l'intervalle, 
2 satisfactions partielles qui 
pourraient, de quelque manière, 


comme si nous partagions toutes [atténuer les maux dont nous|30 a m. et reçue à 1h p. m, de- 


souffrons depuis 1790. Et à tous 
ceux qui sé sentent disposés à 
travailler en ce sens, nous offrons 
du fond du cœur, nos remer- 


tera une satisfaction réelle et | ciements, les assurant en même | de 
complète Ce n’est qu’à cette | temps que nous prions Dieu de|ant de faire sortir de la ville 


bénir nos communs efforts pour 
la restauration de la paix et de 
l'harmonie dans les sphères édu- 
cationnelles de notre province. 
(Signé,) 
À. A. CHERRIER, ptre, 
Surint. des Ecoles Catholiques. 


LA GUERRE 


80 juin—Le gouvernement 
égyptien refuse à l’amiral espa- 
gnol Camara la permission de 
sapp'rovisionner de charbon à 
Port Said. 

1 juillet—L'on s'attend à une 
bataille d'ici à quelques heures à 
à Santiago. Américains et Espa- 
gnols se préparent à la rencon- 


re. 

Le Commodore Watson se pré- 
are activement à aller attaquer 
es Espagnols en Espagne même ; 


vince de Québec, la grande som- | de son côté l'Espagne se prépare | dernier, la fête nationale. 


à la résistance. 

2 juillet—Une bataille formi- 
dable s’est livrée à Santiago de 
Cuba entre les Américains et les 
Espagnols. C’est apparemment le 
combat le plus sérieux qu'il y ait 


leur générosité nous a touchés, | en sur terre depuis le commence- | cette démonstration, La proces- 


ment de la guerre. La bataille, 
commencée à 8 heures du matin, 
a duré jusqu’au coucher du soleil 
et s’est terminée avec des pertes 
considérables des deux côtés. Les 


des parents et des enfants vers le | dépêches font monter à 1,000 le | tête du pont Broadway et s’est | remonte au berçean de la pre- 


nombre des tués et des blessés 
du côté des Américains. L'on 
s'accorde à dire que les Espa- 
gaols ont fait des pertes sérieu- 
ses, mais on ne fixe pas le nom- 


récompenser. En effet, bien élo-| bre. Les Espagnols sont décidés | Rev. P. Dorais et de M. l’abbél face des autels—et elle vient 


de se battre jusqu’à la mort plu- 
tôt que de céder. 

Quant à l'amiral espagnol Ca- 
mara, il est au canal de Suez et 
cause assez d'anxiété à Washing- 
ton. 

4 juillet—Les dépêches nous 
apportent ce matin une foudroy- 
ante nouvelle : l’amiral Cervera a 
tenté une sortie de la rade de San- 
tiago et sa flotte a été complète- 
ment détruite par l'amiral Samp- 
son. Sa flotte, qui avait d’abord 
déconcerté l’ennemi par ses mys 
térieux mouvements, n’est plus 
qu'un amas de carcasses noyées 
sous la mer ou jetées tristement 
sur le rivage de Cuba. 

Les vaisseaux américains ont 
laissé avancer un peu la flotte 
espaguole et ont ensuite déchar- 
gé sur elle un feu simultané qui 
a fait rapidement son oeuvre : les 
vaisseaux ols ont sombré, 
ou bien tout abimés par la ca- 
nonade, ont longé le rivage où 
il se sont échoués. 

Les Espagnols ont 350 hom- 
mes de tués, 160 de blessés et 1, 
600 prisonniers, au nombre des- 


Cervera. Quand 


| précurseur du Messie ? ” 


commandant les forces améri- 
caines. 
Général, 
J'ai l'honneur de répondre à 
votre communication: écrite à 8. 


sent à revendiquer tous 


quelle il se fait gloire d’appar- 
tenir, lui parait grande dans l’a- 
mandant la capitulation de la ol ol : si Peut 
ville, annonçant en même | ,ux traditions de ses ancêtres. 
temps, en cas de refus de! L'orateur, termine en affirmant 
notre part, le bombardement | (waprès les conditions qu'il 
la ville, et nous pri-|yient poser, notre avenir dépend 
de la fécondité de notre race qui 
est une gloire pour nous, parce 
quelle démontre chez un peuple 
une vertu sociale contraire à ce 
vice hideux qui, en bravant les 
lois du mariage, prépare la ruine 
d’une nation. 


. La quète à l’église a été faite 
par Madame Forget accompagnée 


avant 10 hrs demain matin les 
é rs, femmes et enfants. Je 
dois dire que la ville ne se ren- 
dra pas et que je donne connais- 
sance de votre note aux cou 
étrangers et aux habitants étran- 
gers. 
Bien respectueusement 
José Toral 


L'on peut donc s'attendre à | Madame 


Monch _ 
une bataille sanglante d'ici à de- onchamp  accompa 


gnée de Monsieur Lauzon, dé- 


main. ‘ 

6 juillet—Le bombardement de nn _. _ _—_— 
Santiago a été remis. Les Amé- | *°C0Mmpagnée de Monsieur For- 
ricains veulent se renforcer da- | get. 
vantage. Après l'office divin, une 


adresse, qui devait être presentée 
à Mgr Ritchot, lequel était for- 
cément absent, a été lue néan- 
moins. M. l'abbé Cherrier, curé 
NUE | de l’Immaculée Conception a 

Les Canadiens-Français de | répondu en quelques mots heu- 
Winnipeg ont célébré, dimanche reux, en français puis en anglais. 
. : La! Nous publions en entier cette 
Société St-Jean-Baptiste de St- adresse, qui a été lue par M. 
Boniface et diverses autres asso- Fournier, le président de l’asso- 


ciations de bienfaisance se sont | cjation St-Jean-Baptiste de Win- 
unies à nos compatriotes de la nipeg. 


cité "éclat 

RE Au  Réverendissime, Monsei- 
à x gneur J. N. Rithchot, Protono- 
sion, accompagnée de la fanfare| taire Apostolique, Adminis- 
de l’Ecole Industrielle de Saint-|]  trateur. 


Boniface, sous la direction du Monseigneur. 
professeur Salé, est partie de la] fidèle à une tradition qui 


LA ST-JEAN-BAPTISTE 


A Winnipeg 


rendus à l’Eglise de l’Immaculée | mière Association nationale Ca- 
Conception, où une messe solen- | nadienne - française, la société 
nelle a été chantée par le Rev. |StJean-Baptiste de Winnipeg a 


P. Gruillet, O. M. IL. assisté du tenu à inaugurer ce gd de fête 


par une prefession de sa foi en 


Béliveau, comme diacre et sous- | maintenant pâr ma voix, vous 
diacre. présenter, Monseigneur, Page 
k : au premier représentant de l'au- 
a LS pr) 2 La le torité religieuse en l'absence de 
- P. Larue, Pr "eque, CARS notre bien-aimé  Archevêque, 
une langue pleine de distinction, | l'hommage de notre reconnais- 
a développé avec éloquence des | sance, de nutre fidélité et de notre 
pensées exubérantes de patrio- | affection. | 
tisme. Voici le résumé de ce ser- Les motifs de cette robe pe 
eg sance, je ne saurais les énumérer 
tous tant ils sont nombreux, et je 
L'orateur après quelque remar- | ne saurais choisir entre eux tant 
2. priliminaires sur. l’origine l'œuvre du clergé a été une 
e la dévotion du peuple Cana- | œuvre d'ensemble, et tant cette 
dien à St-Jean-Baptiste, répond | œuvre aététout entièreessentielle 
à la question. ‘Quel lien unit | à notre existence nationale. 
un jeune peuple né d'hier au} Ce n’est pas tel ou tel feuillet 
en aflir- | de nos annales qui atteste cette 
mant que la réponse à cette ques- | vérité, c’est notre histoire entière 
tion se trouve contenue dans | qu'il faut prendre aussi bien dans 
l'existence et le but même de la chacune de- ses époques succes- 
société St-Jean-Baptiste. Etquel | sives que dans son ensemble: et 
est ce but? Conserver chez un |chaque page proclame que le 
peuple l'amour de sa religionet de | clergé a été lé nautonnier à la 
sa en ravivant les tradi- | fois intrépide et prudent qui, à 
tion sdu passé. . travers de si terribles tempêtes, a 
L'orateur fait voir que le peu- | fait échapper la barque de nos 
ple Canadien, à l'instar de son | destinées à tant d’écueils mena- 
Saint Patron, a été l’objet de la | çants. 
part de la Providence de grâces] Nous voulons aujourd’hui'nous 
spéciales qui nous donnent le | rappeler cette harmonieuse dua- 


magne, avec leur clergé, réussis- | grâce avec laquelle la paroisse de 
leurs | j'Immaculée Conception aaccueil- 


Com.-en-chef. 4ème corps | de Monsieur O. Monchamps, par | Mercredi dernier a été ouvert, à 


liles Canadiens-françaisdans cette 
fête. Cette paroïisseest un centrede 
catholiques de langue anglaise 
principalement. Tous, pasteur 
et paroissiens, ont rivalisé d’ama- 
biiités à l'égard de leurs coreli- 
gionnaires de langue française. 


CATALOGUES, 
Nous sommes bien sûrs d'être les 
fidèles interprètes de la pensée des BROCHURES, 
Canadiens-français en leurdisant : 
actes CIRCULAIRES, 


A ——— 


UN REFUGE 


: ENTETES DK COMPTES, 
Pour les convalescents peu for- 
tunés 


MEMORANDU 


Hamilton, un établissement uni- LETTRES FUNÉRAIRES, 


que, dû à la générosité de l'hon. 


pen Sanford. C’est une mai- VOLE 
son de refuge pour les conva- F. 
lescents, où ceux-ci peuvent se PROGRANVER, 


reprendre à la vie sans qu'il leur 
en coûte un sou. La maison est 
agréablement située sur le lac, et 
fut érigée en 1890. M. Sanford 
voulait d’abord en faire une mai- 
son de campagne pour les enfants. 
Mais il en a cha la destina- 
tion. Tout convalescent qui peut 
établir son bon caractère, et qui 
est en même temps dans une po- 
sition de fortune qui ne lui per- 
met pas de faire les dé 
d’une villigiature à quelque place 
d’eau, est admis, gratuitement, à 
l'établissement crée par l’hon. 
M. Sanford. 

Il y peut jouir du bon air et 
des soins qu'on lui prodigue, y 
compris la pension, qui est abon- 
dante de delicate. 

. L'hon. M. Sanford doit être fé- 
licité de l’usage à la fois intelli- 
gent et charitable qu'il sait faire 
de sa richesse, 


PLACARDS, Erc., Erc, 


—2E A L'USAGE DES :x:— 


Abonnez- Vous Corporations Municipales 


——— O0 mm 


Journal... 


“LE MANITOBA" 


Le Plus Ancien 
Journal Francais 
de Manitoba 

et du Nord-Ouest. 


Toutes commandes envoyées par 
la malle recevra une attention im 
médiate en s'adressant À 


BÉRUBÉ & CIE, 


SAINT-BONIFACE, : Man 


1.00 par année. 


—(0 TOUTES ESPFOES DE 0— 


BLANCS et FORMULES 


: 


su 


22 
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NOTRE  FEUILLETON 


Nous commençons aujourd'hui é 


LE MANITOBA. 


services com- L A E ATISSE. ce 


M. Joseph Chamberlain nie Dans laquelle 
nergiquement qu'il ait l'inten- Nous nous trouvions 


la publication, sur notre quatri- tion de quitter sa position de se- 
éme page, d'an feuilleton intéres- | Crétaire pour les colonies. Ayant été fermée, nous sommes fércés de transporter 
notre stock. Pour 60 jours, nous occuperons une 


honnête, que les enfants : 
partie de l'établissement de Melle Maycock; pre- 
mière porte au nord de la pharmacie Inman. 


Téaué Tube 
RE LL 1655 «25 # 


BUOUTIERS, IMPORTATEURS DE Joyaux, Erc., Erc., Erc. 


à sa disposition ses 
me médiateur. 


| POURQUOI L'ECREMEUSE “ALPHA DE LAVAL” 


? . . 
Est d’un Usage aussi Universel! 
Quelques faits concernant les Ecrémeuses, pris du New Wisconsin State Experiment Station. 
BULLETIN NO. 56. 
Ce bulletin est l'un des À mg en mportan soient jamais publiés donne certains dignes 
d’être connus et valant son à "or fe mé des pm er pl n'importe quel À i ue € 
sou beurre. Ce bulletin est rempli de taits journaliers et non de théories ex tales ou de démonstrations de choses possibles. 
Nous donnons quelques appréciations résumées dans le bulletin du “ Chi Produce ” du 27 mars 1897. 


(1} Ce bulletin rapporte les statistiques de 233 beurreries du Wisconsin, qui 
Laval,” 3) Sharples, 30 Danish Weston, 20 ALEXANDRA, 12 Reid-Denish 11 US. et 4 Berre aent 225 “Alpha de 
leur ion, leur action et leurs résultats 


(?} 11 donne des statistiques analytiques complètes de 52 beurreries du Wisconsin — 
(3) Il montre qu’ { : ” 
} —— qu'un grand nombre d’Ecremeuses “ Alpha de Laval ” en usage écrèment jusqu'à .02 : Dre me ni 


sant, 
l L'an dernier, le le 
comme les parents peuvent lire. | Massachusetts a adopté ST kde 
2 et cette année il en a adopté en- 
NOUVELLES POLITIQUES core un plus grand nombre. . 


Une dépêche de Vienne an- 
nonce que le comte et la comtes- 
se Zuannoff, chambelland et 
dame d'honneur de Leurs Majes- 
tés le czar et la czarine de Rus- | 78 


M. Choquette deputé de Mont- 
magy, est nommé juge. 
** + 
M. le Dr Guay, député de Lé- 
vis, est nommé chef de la Qua- 


| sie, ont été arrêtés sur : . ; et qu'une seule machine de toutes celles éprouvées par le Prof. Farri 
rantaine, à la Grosse Ile. ssh rré ar accusation 4 1 somenes + Rai Danish ” lolo Le L._ Farrington en laisse plus que . 
“*+ d sad voulu  empoisonner leurs sx cale laissent on moyenne trois fois antant de malère grasse dans le lait écrémé que 
maitres. 5) Il montre | crémeuses ‘“ " lai F $ ; 
On annonce que M. Magurn, (5) _. se rer U. S."” laissent en moyenne trois fois autant de matière grasse dans le lait écrémé que les 


Brulez . .. 
Les Allumettes 


cidevant correspondant du Globe, 


à Ottawa, vient prendre la direc- Le doyen des professeurs de 


musique du monde, c'est le célè- (7) 11 montre que les ‘- Sharples-Imperial-Russion ” laissent en moyenne cinq fois autant de matière grasse dans le lait écrémé que 


tion da Free Press de Winnipeg re > les “ A] de Laval. 
*_ bre chanteur Manuel Garcia qui . 
, (8} Il montre que les ‘ Sharples-Standard-Russian ” F à 
#*+ à 94 ans, donne encore quelques les « Alpha de Laval.” R laissent en moyenne huit fois autant de matière grasse dans le ldit écrémé que 


M. Davin, député, de Regina, a [leçons chaque jour, et 
donné une conférence politique, | souvent aux concerts. 
hier soir, dans les salles l’associ- C’est aussi l’un des derniers 
ation conservatrice de Winnipeg. | Musiciens qui aient connu Bee- 

#*# thoven. 


M. Dugas, magistrat de police, 

à Montréal, est nommé juge au 

Yakon. M. Beausoleil, député 

de Berthier, sera nommé à sa 
. place. 


ausiste (9 n montre que lous ces soi-disant nouveaux styles d'Ecrémeuses tels que les « Reid,” les « US." les * Alexandra ” et les 


Pa hagrent » : ml pgggs valent moins que les anciennes machines qui étaient en usage autrefois et qui 


ne réponden 
(10) 11 montre que l’usage continu des Ecrémeuses Russian ” et des *“ Jumbo ” “ 
ve à satin me pe re Re um ge Lo D en en 


DE LAVAL DAIRY SUPPLY CO., 


132, rue Princess, Winnipeg, Man. 


+ AUX VISITEURS 
L'EX POSITION. 


+—=EDDY— 
Elles sont les meilleures 

Depuis 1851 . .. 
The E. B. EDDY Co., Limited 


Ou bien à ED. GUILBAULT, 
St-Boniface, Man. 


4 
| 


LES IMPRIMEURS DE CHICAGO 


k En Grève 
uis vendredi dernier, pas 


un journal quotidien de Chicago 
n'a para. tte suspension de 
publication est due à une grève 
des imprimeurs qui demndent de 
ne travailler que 7 heures par 
jours et d'être payés $400 par 
jour. Auparavant, la journée était 


** + 
M. le Colonel Panet, deputé 
ministre de la milice, est mis à 
la retraite et M. Pinault, député 
- à la législature locale, est nommé 
à sa place. 


pASTITUTRICE DEMANDÉE aux Deux 
Petites Pointes, Man , pouvant ensei- 
gner le français et l'anglais. Les commis 
saires paieront 5300.00 par année, logé et 
chaulé, ou $325.00 non chauffé. S'adres 
ser à J. B. GraveLrne, Sec., Letellier, Ma- 
nitoba. 32.33 


RE 


de remettre à la semaine prochai- 
ne cette publication. 

—MM. Olivier Lemieux et 
Pierre Grenon de St-Boniface sont 


**# 
Il est certain que M: Arthur 


Pâquet, industriel de Québec, est 
nommé sénateur en remplace- 
ment de l'hon. M. DeBlois, décé- 
dé il y a deux semaines. 

#*# 

Le projet de l'établissement 
d'une ligne dé navigation direc- 
re, entre la France et le Canada, 
est abandonné. M. Kleczkowski, 
le consul français à Montréal, 
qui était chargé des négociations, 
n'a pa les faire aboutir par suite 
des indécisions du gouvernement 
d'Ottawa. 

**+# 

A une convention tenue à St- 
Liboire le 28 ult. M. Thimothé 
Brodeur. préfet du comté de Ba- 
got, a été choisi comme candidat 
conservateur à l'élection qui doit 
avoir lieu à Bagot, pour rempla- 
cer le regretté M. Dupont, mort 
au printemps dernier, victime 
d’un accident de chemin de fer. 

; **+ 

Il parait entendu que la date 
‘de la consultation du peuple sur 
question de la prohibition de la 
vente des boissons ne sera pas fixée 
avant le retour de l'hon.M.Fisher, 
le ministre de l'agriculture, re- 
tour qui n'aura pas lieu avant la 
fin d'août. Dans ce cas, le plébis- 
cite ne pourra être tenu avant le 
mois de novembre. 

#*+ 

Le ministre de l'agriculture, 
M. Fisher, et le professeur Ro- 
bertson, sont embarqués samedi 
dernier pour l'Europe. Ils vont 
établir une agence commerciale 
du Canada à Londres. Ils se ren- 
dront aussi à Paris pour prendre 
les arrangements nécessaires au 
succès de notre concours à l’ex- 
position universelle de 1900. 


#* x 

L'une des dernières rumeurs se- 
rait la nomination de M. Green- 
way comme sénateur à la place 
de M. Sutherland dont le siège 
est devenu vacant. M. Sifton 
abandonnerait son poste de mi- 
nistre de l'Intérieur et devien- 
drait premier ministre dans no- 
tre province. * Ce serait le cas de 
repéter ce que disait le sceptique 
Provencher: en politique, tout 
est possible. 


DE PAR LE MONDE 


Les difficultés du Niger entre 
la France et l'Angleterre vien- 
nent d'être heureusement réglées. 

Les journaux de Londres com- 
mentent ce règlement en disant 
qne M. Hanotaux a eu le dessus 
sur les Anglais. 


me 


Dix neuf propriétaires de jour- 
naux et députés, trouvés coupa- 
bles de participation aux émeu- 
tes révolutjonnaires de - Milan, 
ont été coïïdamnés par la cour 
martiale à un emprisonnement 
Variant d’an mois à six ans. 


Une explosion de grisou a eu 
lieu dans une des mines de South 
Wilkesbarre, Pensylvanie, et une 
dizaine de mineurs ont été gri- 
èvement blessés ou brûlés. Cette 
même mine a été, il y a quatre 
ans, le théâtre d'une terrible ca- 
tastrophe. 


Léon XIII a écrit à la reine ré- 
gente d'Espagne lui disant que 
si ellle croyait le moment venu 
de demander l'intervention des 
Puissances dans la guerre hispa- 
no américaine, en vue d'arriver à 
uue entente pacifique, il mettait 


de 8 heures, et le salaire de $3, 
25. Les éditeurs de journaux ré- 
sistent à ces demandes qui leur 
paraissent exhorbitantes. 


MENUS PROPOS 


Un jeune homme à la veille de 
se marier, recourt aux lumières 
d'un ami. 

—On me parle beaucoup, dit- 
il, de l'utilité des ‘“ concessions 
mutuelles ”; qu'est-ce que cela 
veut dire ? 

—Cela veut dire que si, au mo- 
ment de décider un voyage, ta 
femme préfère Montréal et toi, 
Chicago, alors vous choisirez une 
autre ville que vous n'aimez ni 
l'an ni l’autre. 


Jingoiïisme ! 

On s’entretient, dans un bar de 
Broadway, des derniers événe- 
ments de Manille. 

Espagnols ont eu plus 
de cinq cents morts ! 

—Et de notre côté ? demande 
quelqn'un. 

Un Yankee, avec flegme : 

—Trois naissances. 


CHRONIQUE LOCALE 


—L'exhibition provinciale du 
11 au 16 courant, à Winnipeg. 

—Le Rev. Père Amyot O. M. I. 
de Lowell, était à St-Boniface la 
semaine dernière. 

—Le cirque Wallace a eu un 
grand succès. C’est, croyons-nous, 
le meilleur qui ait visité Winni- 
peg. 

—L'hon. M. LaRivière est arri- 
vé la semaine dernière, en com- 


pagnie de sa fille Melle Berna- |: 


dette. 


—Melle Zénaide Marcoux, ins- 
titutrice à Edmonton, est arrivée 


lundi matin pour r ses Va- 
cances avec sa famille. 


M. le Dr Dame est revenu la 
semaine dernière de son voyage 
en Californie. La santé du distin- 
gué médecin s’est améliorée. 


—Les RR. PP. Jésuites, pro- 
fesseurs au Collège de St-Bonifa- 
cesonten villégiature au Portage- 
du-Rat, pour une quinzaine de 
jours. 


— Valises et sacs de voyage de 
de la célèbre maison Eveleigh 
et Cie; de Montréal. Prix défiant 
tout compétition chez. J. B. 
L'ÉVÊÈQUE. | 


—Les drapeaux flottaient sur 
les édifices publics et sur plu- 
sieurs résidences privées de St- 
Boniface le ler juillet, fête de la 
Puissance. 


—Nous avions l'intention de 
donner cette semaine la liste des 
prix à l’Académie Provencher. 
L'espace dont nous disposons ne 
nous permettant pas de le faire 
aujourd’hui, nous sommes forcés 


Faites l’Usage du Savon 


ROYAL CROWN 5O0AP 


Conservez les enveloppes et 
procurez-vous de beaux li- 
vres et de belles images . 


The Royal Crown Soap Co. 


WINNIPEG, MAN. 
8-6-98 la 


partis lundi dernier pour le pays 
de l’or. Nous lenr souhaitons du 
succès. 


—Nous apprenons que notre 
ami M. le Dr Dubuc a l'intention 
d'aller se fixer à St-Jean-Baptiste. 
Nous lui renouvelons nos sou- 
haïits de succès. 


—MM. Charles-Auguste et 
Raoul Lambert, fils du M. le Dr 
Lambert sont arrivés jeudi der- 
nier de Montréal pour passer la 
vacance à St-Boniface. 


—L'abondance des matières 
nous empêche de publier cette 
semaine les articles de reproduc- 
tion qui se trouvent ordinaire- 
ment sur notre première page. 


—L'Union Métisse de St-Anne 
des Chènes a décidé de chômer la 
fête nationale le 20 juillet. Il 
aura discours et amusements di- 
vers. Voir ailleurs le programe. 


—La pluie n’a cessé de tomber 
durant la semaine dernière. 
Beaucoup de terrains bas sont 
submergés. Espérons qu'il n’en 
résultera aucun dommage séri- 
eux. 


—$Si vous voulez une habille- 
ment à bon marché venez en 
chercher un pour $2,95 au maga- 
sin du Bon Marché chez.—J. B. 
L'ÉVÈQUE, Ave. Provencher, St- 
Boniface. 


—Le maire Andrews de Win- 
nipeg a suggéré aux marchands 
de la ville et surtout de la rue 
Principale de décorer leurs éta- 
blissements pendant la durée de 
l'Exhibition. 


REPARATEUR ET FORTIFIANT 
Voilà le nom que donne une dame 
d'Ottawa aux Pilules Roses 
du Dr Williams 

Parmi le grand nombre de 
personnes d'Ottawa qui se sont 
servies avec avantage des Pilules 
Roses du Dr Williams pour les 
Personne Pâles, le “ Journal ” a 
pris connaissance du cas de Mme 
Gilchrist, femme de M. T. V. 
Gilchrist, de Hintonburgh. M 
Gilchrist tient une épicerie au 
coin de la Quatrième avenue et 
de la rue Cedar, et est connu 
d’un d nombre de citoyens 
d'Ottawa et de cultivateurs de la 
campagne environnante. Mme 
Gilchrist affirme L.- printemps 
de 1898, les Pilules Roses dun Dr 
Williams l'ont tirée de son état 
d’abattement et lui ont rendu la 
vigueur et la force. Parlant à un 
reporter du ‘“ Journal ”, elle fit 
remarquer que, sans être alitée, 
son ,état était loin d’être satisfai- 
sant: elle avait le sang pauvre, 
les maux de tête étaient fréquents 
et le moindre effort l’exténuait. 
Elle avait lu plus d’une fois le 
récit des guérisons obtenues à 
l'aide des Pilules Roses du Dr 
Williams, et elle prit le parti de 
les mettre à l'essai. Déjà la pre- 
mière boîte produisit un effet 
bienfaisant, et elle continua leur 


usage jusqu’à concurrence de|; 


cinq boîtes, lorsqu'elle se consi- 
déra complètement rétablie. M. 
Gilchrist dit qu’elle recommande 
fortement les Pilules Roses du 
Dr Williams comme remède ré- 
parateur et fortifiant, aux parents 
et amis qui sont faibles, maladifs 
ou souffrants. 


A 


ERDUE--Le 15 juin, à 4 milles au nord- 
| 4 ouest de Starbuck, une jument brune, 
face blanche, âgée de 11 ans, pesant 1,700, 
livres. Celui qui la trouvera est prié d’en 
avertir le propriétaire, Jakob Bachmann, 
Gretna, Mana. 33 


Nouvelle Vente 


De Hardes-Faites 


AU NOUVEAU MAGASIN 
‘ Eastern 
570, rue Main, Winnipeg. 


Cette maison vendra à aussi bon marché 
que les magasins de l'Est, et promet en 
mème temps entière satisfaction. 
économiserez certainement 20 pour cent en 
L Les Cana- 
diens-français seront les bienvenu: et peu- 
vent être certains d’être bien servis. 


allant acheter à ce magasin. 


212, Ru BANNATYNE, 
Téléphone 413. WixniPec 


. Les ordres reçus par le télégraphe 
recevront une prompte attention, 
6.7-98 3m 


ORTHERN 
PAGIFIC RY. 


it î Destination Directe 


EN VENTE viâ 


Chemins de Fer, Steamers 


des Lacs et Oceaniques 
——POUR— 


Les Provinces de l’Est, 
La Colombie Anglaise, 
Les Etats-Unis, 


La Grande-Bretagne TORONTO 


La France, 


L'Allemagne. 


L'Italie, 
Les ]ndes, 
Ta Chine, 
Le Japon, 
L'Afrique, 


L'Australie. 


Trains Quotidiens. Tout le 


confort possible. Pas de retards. 


H. SWINFORD, 
Agent Général, Winnipeg 
AGer-c8 DE La VHLE, . 
486, rue Principale, Winnipeg. 


Si vous avez une 


Clothing House,’ 


296 


Pour pius de renseignements, s'adresser 


$339,87.62. 
2 FONDS de BANQUEROUTE CONSIDERABLES 


AU NUMÉRO 252, RUE PRINCIPALE. 


Le Stock de F. Cloutier, acheté à 


60 Cts dans la piastre, et con- 


sistant en habillements et chaussures, 
AU No. 558, RUE PRINCIPALE, 
Le Stock de T. H. Fahey, acheté à 6Q Cts dans la piastre, et 
consistant dans le plus bel assortiment du pays. 
Ces deux stocks doivent être vendus en un très court délai et 


ceux qui visitent l'Exposition ont la plus grande chance qui leur ait 
jamais été offerte de faire de bons marchés. 


fiter de ces réductions. 


Nos. 2562 ET 2568, RUE PRINCIPALE. 


T. FINKLESTEIN, 


6-7-98 


: Nous garantissons 33 
pour cent au moins d'épargne sur chaque achat. 


Allez en foule pro- 


D 


WiNNiPeG, Max. 


Assortiment complet dans toutes les spé 
cialités mentionnées plus hau Une visite 
suffit pour s’en convaincre 
PRIX LES PLUS BAS DE MARCHE. 
On achète les produits de la campagne 
| aux plus hauts prix. 


AVENUE TACHÉ, SAINT-BONIFACE. 
la 28-11-94 


BANQUE IMPERIALE 
DU CANADA. 
BUREAU PRINCIPAL, TORONTO. 


CAPITAL PAYE - - - 5000001544, rue Princess, nu 


FONDS DE RESERVE - $1,200,000.00 


H.‘8S. Howland, Prés. T.R. Merritt, V.-Pr. 
William Ramsay, Robert Jaffray, (Ste. 
Catherines.) 
Hugh Ryan, T Sutherland Stayner, Elias 
Rogers, D. R. Wilkie gérant général. 


SUCCURSALES DANS LE NORD-OUEST ET LA 
Corousts. 

Winnipeg, Man….….C. S. Hoare, Gérant. 
Brandon, Man…..…..N. G. Leslie “ 
Portage-la-Prairie. …….……W. Bell ‘* 
Calgary, Alta. .…......… M. Morris 
Prince-Albert, Sask A. R. B. Hearn « 
Edmonton, Alts …….G. R. F. Kirk- 


patrick, 
Vancouver, C. B...…A. Jukes, « 
Revelstoke, C. B. 


SUCCURSALES DANS ONTARIO : 


Essex. Niagara Falls. Sault 8. Marie, 
F Port Colborne. St. Thomas, 
Gait. Rat Portage. Welland. 
Ingersoll. St. Catharines. Woodstock, 
Cor. Wellington St, & Leader 
{ones & Queen Sts. Lane 
Yonge & Bloor Sts. 


DÉPARTEMENTS D'EPARGNESs—Les dé 
de $100 et plus sont reçus et portent inté- 
rêt. 

Achat de débentures des Municipalités. 

Agents en Angleterre: La Banque de 
Lloyd (limitée), rue Lombard, où l’on peut 
déposer de l'argent pour transfert par lettre 
de change ou câblegramme, à aucune des 
succursales ci-dessus 


Agents dans le Klondyke : 
Les traites peuvent être 
changées partout, et la Com- 
pagnie de la Baie d'Hudson, à 
tous ses postes des Territoires 
du Nord-Ouest, les échangera 
pour de l’argent comptant ou 
des marchandises. | 
SuccuRSALE DE WiInNIPEG 


TRAITES vendues pour tous les en- 
droits du Canada, des Etats-Unis et d'Eu- 


propriété à vendre, an- Lettres de crédit emises valables dans 


teur. 


noncez dans LE Mani- 
TOBA, et vous trouve- 
rez de suite un ache- 


toutes les parties du monde, 


CHEQUES VENDUS. Ces cheques | 


sont d’une grande commodité pour le pu- 
blic voyageur, étant payable sans le trou- 
ble ordinaire d’indentification dans toutes 


les parties de l'Europe. 
C. 8. HOARE, Gérant. 
la 28-11-% Winnipeg. 


2? OULE-VOUS 


Une bonne 
CHARRUE ? 


Les charrues COCKSHUT 


sont les meilleures. 


Nous garantissons satisfaction pour chaque 
charrue. Nous sommes agents pour le célèbre 
Moulin à vent IDEAL, avec rouleau et 
aussi voitures MoLOUGLIN. 


‘COCKSHUT PLOW Co. Ltd, 


4-5-98 


Machines 
A Bas Prix 


Machines à battre, machines à couper 
le grain, à foin, Râteaux, (Muring) 
Charrues (John Deer). 

Corde à lier le grain, 650 pieds par 
livre, Wagons, Bicycles (neufs et de 
seconde main). La célèbre Machine 
à laver ST-THOMAS et plusieurs 
autres, Machines à laver perfection- 
nées, Tordeurs, Cuves ot Porte-tor- 
deurs. Aussi: Thé et Café, Poudre 
pour boulanger. 

C-MARCOUX, Agent. 


e|Wimipog Commission (os, 


176, RUE PRINCESS, WINNIPEG 


pannes ermnnqe 


{Pain-Killer 


CRAMPES, de la à 
D PME 


Si vous avez perdu 
quelque chose, annon- 
\Cez 


let vous la trouverez de | 


suite. 


Winnipeg. 


6m 


L. J. COLIN, 


M. Collin annonce à ses amis et au pu- 
blic en général qu'ii sera de votre avan- 
tage de lui faire une visite vous 
aurez besoin de farine, blé, avoine, son, 
gru,etc. Il en a un stock considérable 
qu'il vend toujours à des prix déflant toute 
pr pare Le plus haut prix Fe mar- 
c payé pour toutes ins. 

Les ordres par la ES atouts 
sous le plus court délai, 

Nous échangeons le blé pour la farine 
aux mêmes conditions que moulin de 
Steinback. 

Correspondance sollicitée, 

L. J. COLLIN. 


POUR LA FAIBLENE DE LA VUE 


SONT LES 


LUNETTES & LORGNONS 


De ‘“ B. LAURANCE.” 


Ils sont recommandés par des témoi- 
gnages reçus récemment du défunt Cardi- 
nal Taschereau, les président, vice- 
sident, ex-président et ex-vice-président 
de l'Association médicale du Canada , le 
rs du Collège Médical de Québec, 

doyen de l’Université Médicale de La- 

dent e ex-président du 


dans LE MANITOBA |Orssoit” médical de 19 Nouvelin cos, 


tc., ete, En vonte seulement par 
J. B, LÉVÊQUE, St-Booiface, 

P. PARENTEAU, Sr.Jean-Baptiste. 

J. B. GRAVELINE, Lateilier, 29 La 
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MUNICIPALITÉ DE MONTCALM 


Alfred Brülé-L R. Pelletier — 
Que J. B. Graveline soit autorisé 
à fournir à Dame John. I. Wright 
$1,00 par semaine en provisions 
depuis le premier avril 1898 jus- 
qu'à nouvel ordre — Charité. 
Adopté. 

Pelletier - Lemire. — Que la 
somme de $63,58 soit remise à 
Aurella Parenteau pour l'achat 
du terrain non patenté No 295 


_vendu en 1894 et que ce mon- 


tant soit rechargé au dit lot 295 
Ste-Agathe et que le sacrétaire 
trésorier soit autorisé à notifier 
tous ceux qui ont des arrérages 
sur les terrains non patentés que 
la loi sera éxécutée rigouseuse- 
ment pour la collection des taxes 
sur les dits lots. Adopté. 

Davis-Brûlé—Que toutes les 
personnes qui en ont fait la de- 
mander dient la permission de 
commuer leurs journées de cour- 
vée pour trois ans. 

Pelletier-Davis—Que les con- 
seillers Brûlé et Lemire soient 
autorisés à faire réparer la salle 
municipale en la peignant et en 
y ajoutant une addition et de 
meubles. Adopté. 

Ayotte-Brûlé—Que ce conseil 
ayant considéré la pétition de 
Frank Weebe et autres deman- 
dant l'étection d'un nouveau dis- 
trict scolaire comprenant une par- 
tie du district de Whitehaven et 
ayant aussi considéré la contre 
pétition de John Wilton et autres 
et cousidérant que le White- 
men School distristrict ne peut 
pas être divisé parcequ'il serait 
trop petit pour maintenir une 
école, ce conseil regetté la péti- 
tion de Weebe et autres et laisse 
le district de Whetehemen comme 
ilest n'étant pas trop grand. 
Adoptés. 

Pelletier-Lemire—Que le con- 
seiller A. Beaubien soit autorisé 
a faire dépenser l'argent de che- 
mins, Navoir: $146.00 dans le 
chemin depuis le pont Bernier 
jusqu'au lot 282 et la balance 
dans le chemin du T. p. 4 con- 
duisant au pont de la rivière au 
Maris. Adopté. 

Davis-Brûlé——Que le serétaire 
trésorier soit autorisé à écrire au 
ministre des Travaux publics à 
Winnipeg pour avoir une tarrière 
pour faire un puit d'essai dans la 
municipalité. Adoptés. 

Davis-Ayotte—Que la somme 
de Vingt-Cinq piastres soit ac- 
cordé à chaque hôpital, Winnipeg 
et St-Boniface. Adopté. 

Ayotte-Davis—Que la somme 
de cinq piastres soit payé à cha- 
que membre du conseil et au se- 


crétaire pour avoir Siégés une| ville, la fête nationnale. 


journée et demie en Cour de Re- 
vision. Adopté. 
Brûlé-Pelletier —Que la somme 
de $#300.00 soit acceptée de la mu- 
nicipalité de Rhineland comme 


AFFAIRES MUNICIPALES |cine Company, Brockville, Ont.|notre bonne entente, verront 
Il contient quelques annonces, et | aussi, à moins d'être aveugles, la 
Arbo complet | nécessité de nous rendre justice 


c'est un 


concis et exact. En compilant ce! et de nous remettre en jouissance 


livres, on a eu soin de n’omettre 
aucun de ces mots ordinaires 
dont l'expellation ou l'emploi 
exact sont quelquefois une cau- 
se de difficulté, même pour les 
personnes instrutites. 

Les but principal a été de don- 
ner autant de renseignements 
que possible dans un espace li- 
mité. Pour atteindre ce but, 
lorsque certains noms adjectifs 
et verbes ont clairement la mè- 
me signification, on n’en a inséré 
ordinairemreni qu'un seul. 

Le volume contient donc la si- 
gnifisation d'un plus grand nom- 
bre de mots que l'on s'attend à 
trouver. 

pour ceux qui ont déjà un dic- 
tionnaire, ce livre se recomman- 
de donc de lui-même parce qu'il 
est compact, léger et commode ; 
pour ceux qui n'ont pas de dic- 
tionnaire, il est inappréciable. 
On peut s'en procurer un en écri- 
vant à la compagnie ci-dessus 
mentionnée, en mentionnant ce 
journal et en incluant un timbre 
de trois cents. 


Chronique de la Province 


Carman 

Durant un orage la semaine 
dernière, des grélons sont tom- 
bés, causant des dommages. séri- 
eux. 


Ste-Agathe 

Une immense tortue égarée de ce 
coté-ci et pesant dans les 80 
livres, a été capturée sur le grand 
chemin. Les connaisseurs pré- 
tendent qu'elle doit être âgée de 
près de 75 ans. Elle a été expé- 
diée à Winni ou les curieux 
ont pu la voir dans les vitrines 
de M. Hargrave. 


ECHOS DE L'OUEST 


—Le 17 juin dernier, le ther- 
momèêtre marquait 94 degrés de 
chaleur à Edmonton. 


— Les pluies intermitten tesque 
nous avons eues depuis une di- 
zaine de jours, dit l’Ouest Cana- 
dien, ont fait un bien immense à 
la récolte dans le district. Et 
chose curieuse, à partir de Cail- 
gary en venant vers Edmonton, 
on s'aperçoit que les récoltes ont 
une plus belle apparence au 
nord qu'au sud de l'Alberta. 


—Nos compatriotes de l'Ouest 
ont célébré avec entrain,à Morin- 
Il y a 
eu messe solennelle, sermon de 
circonstance, discours et amu- 
sements. Dans l’après-midi, eut 
lieu une convention où l'on a 
passé des résolutions revendi- 


leur tiers du coût du fossé sur le|quant les droits de la minorité 


chemin entre les Township 2 et 
3. Rang 1, E. et que le secré- 
taire trésorier soit autorisé a écrire 
au ministre des travaux publics 
qui ce conseil est prêt a rencon- 


catholique et française violés en 
1892, et faisant appel au patrio- 
tisme et à l’union des Canadiens- 
français des territoires pour as- 
surer l'élection d’un député de 


trer le gouvernement avec lenr|leur nationalité à St-Albert, la 


deux tiers pour le tiers que celui- 
ci a promit et que le dit auvrage 
soit fait sous la surveillance . 
l'ingénieur du gouveraement. 
Adopté 

Le rapport du comité des fi- 
nances est lu et adopté. 

Davis-Brûlé —Que ce ce conseil 
s'ajourne au premier mardi de 
juillet 1898. Adopté. | 


D © 


UN BON DICTIONNAIRE POUR 
TROIS CENTS 


Un dictionnaire contenant la 
définition de 10,000 mots, les 
plus utiles et les plus importants 
de la langue langue anglaise, est 


publication du journal l'Ouest 
Canadien, le développement de la 
colonisation, et le règlement équi- 
table des droits des Métis. 

Parlant de cette coñvention, 
l'Ouest Canadien dit : “ Latonven- 
tion qui a adopté, avec autant 
d’unanimité que d'enthousiasme, 
les résolutiens qui lui ont été 
proposées, peut certainement se 
réjouir du résultat obtenu ; mais 
il n’en faut pas rester là.” 

“Nos maitres de Régina, en 
voyant l'unanimité de toute une 
population affirmant hautement 
et sans crainte, sa détermination 
à travailler sans relâche pour la 
revendication de nos droits vio- 
lés par la néfaste Ordonnance de 


publié par le Dr Williams Medi-|1892, en voyant notre union, 


FEUILLETON DU MANITOBA. 


LE VENDREDI 


DE 


PIERRE BERNARD 


° Not 


PROLOGUE 


Appuyé contre la voûte tapis- 
pissée de mousse et de capilaires, 
d'un vieux puits couronué des 
rameaux de l'épine blanche en 
fleurs, un jeune homme atten- 
dait. Il regardait le presbytère 
vaste et délabré, la grande cour 
ouverte à tout venant où s'éten- 
dait un gazon court et menu, 

icoré par les oies, les canards et 
es poules. Il regardait les ser- 
vitudes: la remise, l'écurie, le 
cellier, le bûcher, la grange, l’éta- 
ble qui, à cette heure du jour, 
abritait une seule petite vache à 
l'œil clair et très doux, à la robe 
fauve et lustrée, dont le lait, bien 
souvent nourrissait les enfants 
orphelins. Elle ruminait l'herbe 
verte et mélangée, cueillie dans 
les champs. Ün vieux cheval 
blanc lui tenait compagnie, et 
broyait lentement, comme un 
sage, le foin qu'il arrachait da 
râtelier. La nuit, tous ces re- 


es servaient d'hôtellerie aux 

colporteurs las, et même aux va- 

gabonds qui flairaient le bon 

gite et savaient apprécier le lit 
e paille ou de foin. 

Le jeune homme songeait à ces 
choses en regardant, avec une 
sorte de tristesse, les fleurs roses 
des pêchers où bourdonnaient les 
mouches et les abeilles, les fleurs 
Jaunes des grands choux de Ven- 
dée, embaumant l'air de leur sen- 
teur. De temps à autre, ses yeur 
se dirigeaint vers l’église qui do- 
minait la route, et d'où le maitre 
du logis devait bientôt sortir. 


C'était la veille du Bon-Pas- 
teur, et le vieux curé, à cette 
heure de midi, exerçait encore 
son ministère. 


Enfin, par la baie cintrée de la 
porte ouverte, le jeune homme 
vit le vénérable prêtre r la 
barrière et descendre le’ grand 
champ qui, de l'église et de la 
route, menait au presbytére. Il 
psalmodiait, les lunettes sur le 
nez, et tout en marchant vite, un 
office en retard. 


Nanon, la vieille domestique, 
parut sur le seuil de la cuisine. 
Vigoureuse encore, elle cumalait 
l'emploi de cocher, de palfrenier, 
de jardinier, de cuisinière, et 
s'apprêtait, non-seulement à ser- 


de tous nos droits.” 


Chapitre des Accidents 


Un parre enfant du nom de 
Mosher, âgé de 3 ans et demi, est 
tombé dans une cuve d’eau 
chaude, dans l'établissement de 
son père, à Halifax, N. E. etaété 
brûlé à mort. 


Une fillette juive, nommée Eva 
Freedman. et dont les parents 
habitent Montréal, a été tuée 
accidentellement il y a quelques 
jours. A 8 hrs. la fillette, qui 
n'avait que & ans, jouait avec ses 
deux petits frères, âgés de 6 à 7 
ans, sur une pile de madriers qui 
se trouvait dans la cour. Les 
petits garçons étaient montés sur 
les madriers et ils aidaient leur 
petite sœur à les suivre lorsque 
deux des lourdes pièces de bois 
roulèrent sur la fillette qui fut 
tuée instantanément. 

Une autre enfant nommé Tho- 
mas Dunsmore, âgé de 10 ans, 
s’est noyé, mercredi, vers 44 hrs, 
en jouant sur les billots, près 
d’un moulin à scie,à Sherbrooke. 

Un pénible accident est arrivé 
à la Petite Rivière, paroisse voi- 
sine de la Baie St-Paul, Province 
de Québec. Un garçon de 17 
ans, nommé Joseph Simard, par- 
tait avec M. Arthémond Bouchard 
pour aller abattre des arbres dans 
une foret voisine. M. Bouchard 
abattit un arbre, mais la base de 
l'arbre resta sur la souche à une 
hauteur de 4 à 5 pieds du sol. 

Le jeune Simard grimpa sur 
l’arbre afin de le bébarrasser de 
ses branches et Bouchard s'étant 
éloigné pour abattre un autre 
arbre trouva le jeune homme 
étendu inanimé, au pied de l’ar- 
bre. Le sang s’échappait par la 
bouche et le nez : il était mort. 


Il y a eu un véritable cyclone, 
mardi à l’Ile du Calumet, dans 
le comté de Pontiac. La grêle, 
la pluie et le vent, ont fait des 
ravages. Le tonnerre a mis le 
feu à l’étable de M. Jules Joli- 
cœur,et deux cochons, des poules, 
des harnais, des outils de char- 
pentier, des voitures ont été dé- 
truits. 


Aussi e 


Des” BONS.. 
 Bargains 


J.B. LAUZON. 


BOUCHER, 
Etaux 6 et 7, Marché de WINNIPEC. 


Visiteurs de l’Exposition, ne partez 
pas de Winnipeg Sans aller voir M. 
Lauzon à sa place d’affaires, au Mar- 
ché de Winnipeg, 


ETAUX Nos. 6 et 7. 


6-7-98 


me était invité, mais encore à 
gronder son maître. 


De haute taille, les traits ar- 
rondis et larges, le prêtre passa 
très vite, et salua son convive 
avec une expression de candeur 
et de bonté qui lui était habi- 
tuelle. Tout en fermant les yeux 
pour ne pas se distraire, il fit un 
signe. Le jeune homme le com- 
prit, gravit immédiatement les 
marches disjointes du vieux per- 
ron qui semblaient, tant la de- 
meure était hospitalière, s'écarter 
pour recueiller un peu de terre 
et d'eau, afin d'alimenter les 
petits fraisiers pendant le long 
des marches, les humb' :s vio- 
lettes, les frêles pensées, | : giro- 
flées dont le suave parfum s’exha- 
lait en plein soleil. 


Avant de monter lui-mème le 
grand perron, le vieux prêtre 
ouvrit les yeux sur un ;roupe 
qui le regardait du seuil d’une 
porte vitrée. Cette porte don- 
nait accès à la petite salle basse 
où le pasteur écoutait, consolait 
et soulageait, dans leurs peines, 
les affligés qui plus tard allaient 
le retrouver à l'église. 11 ne 
crut pas interrompre l'office en 
leur adressant un large et bon 
sourire, et le salut le plus pro- 
fond, le plus révérencieux. 


vir ie repas auquel le jeune hom-! Le curé traversa la maison, et 


LE MANITOBA. 


Marchésde Saint-Boniface et de Winnipeg 
corrigés le 4 Juillrt 1898. 


Marché de la maison. 


Bœuf, rôti, par 1b........ …...... 0 10 à © 12 
Bifteck, D nas ever 0 10 à 0 12 
Bœuf salé, 4% nee 0 08 à 0 10 
Bœuf, bouilli,ss . …....… 0 04 à 0 05 
Veau, rôti, par 1h... ........ 0 08 à O0 10 
Veau, côtelettes, par 1b...…. 0 08 à0 10 
Porc frais, EL unnes 0 08 à 0 10 
Porc, par 100 Ibs................. 5 C0 à 6 00 
Mouton, rôti, par 1bs… .…. 0 10 à 0 124 
Gigot de mouton, par Ib... 0 04 à0 


Jambon, par 1b...….. 0 12 à01 
Lard salé, “ 0 09 à O0 10 
Saindoux ‘“ |... 0 10 à 0 12 
Sancioës °°... 0 08 à0 10 
Saucisson de Boulogne, p. 1b 0 08 à Q 10 
Foie, par 1b......... 0 03 à 0 05 
Rognon, par 1b........... 0 05 à 0 06 
Tête en fromage, par 1b....…… 0 10 à O0 124 
Cœur «6 ….. 0 04 à 0 05 
Langue ne 0 10à0 _ 
Poulets 6 se 0 10 à01 

Dindons “  ….… 0 10 à 0 15 
Œufs, par douz …....…. 0 20 à 0 25 
Beurre, par 1b .….................. 0 15 à O0 20 

LÉGU MES. 
Patates, par minot…. 6 20 à 0 25 
Choux, par 100... 1 50 à 2 50 
Oignons, par minot....….....… 1 00 à 1 50 

MARCHÉ DU CULTIVATEUR. 

Beurre, frais, la Ib... … 0 10 à 0 12 
Beurre, salé, la 1b ….. ….… 0 06 à O0 12 
Œusfs frais, la doz ….......…. … 0 11 à 0 12 
ŒÆufs en boites, la doz 0 10 à0 11 
Patates, le minot.…. 0 35 à 0 40 
Navets, le minot… à O0 30 
Carrottes, le minot.…… à 0 45 
Panais, la Ib... _ à 0 00 
Betterave, le minot.…....… 0 30 à 0 40 
Oignons, le minot..….... 1 00 à 0 00 
Choux, par 100... … 1 00 à 2 00 
Oie, par Ib... PEER U 08 à0 10 
Canards, par Ib. ..…...........… 0 06 à 0 08 
Dindes, par 1b..…. 0 08 à 0 12 
Poulets, par Ib... ......… 0 08 ÿ 0 10 
Bois, épinette, la corde... 3 75 à 4 25 
“ fromble, ..... 2 50 à 3 25 
Foin, la tonne... … 4 00 à 5 00 
Foin pressé, la tonne... 4 00 à 5 00 
Paille, la tonne …..….. 3 00 à 4 00 
Bœuf vif, par Ib... ….......... 0 02 a 0 034 
Porc, abattu, par Ib... …… 0 04 à 0 04 
Cochons, vif, par Ib 0 03 à 0 04 
Mouton, par 1b.......... 6 03 à 0 04 
Veau, abattu, par Ib. … 0 05 à 0 06 
Veau, vif, par Ib... 0 04 à O0 05 
Blé, le minot …....….…. vue 0 80 à 0 9 
Avoine, le minot… ….:....« 0 30 à 0 35 
Orge, le minot.….… 0 30 à 0 35 

POISSON. 
Poisson blanc, par Ib. …....… 0 05 à 0 08 
Brochet nn 0 04 à0 05 
Morue D ere 0 07 à 0 10 

GRAINS. 
Blé dur, par minot.…….…....… 0 85 à 0 % 
Avoine, par minot.….….…...….. 0 35 à 0 40 
Orge L evene 0 20 à O0 25 

FARINE. 
Farine par 100 Ib, Roller Process. 2 55 
s. Strong Baker... 2 35 
6 Manitoba Baker... 2 10 
« Imperial Baker... 1 85 
«6 Supérieure XXXX 1 30 

BOIS ET CHARBON. 
Tremble.... ue verve voue … 3 25à 3 50 
Frêne, chêne et épinette rouge 4 00 à 4 50 
Charbon dur... 8 50 à 9 00 
Charbon mou... 4252 0 00 
FOIN 

Foin de prairie... 10 00 à 12 00 
Foin pressé, par tonne... 12 00 à 15 00 


DENIS DAOUST 


Finere a toutes heures du 
Jour et de 1n Nuit. 


Voiture de Premiere Classe. 
PRIX REDUITS. 


Téléphone 287. 
WINNIPEG. 


Abonnez-vous au journal 
Le Manihñnba, le plus ancien jour- 
na] français de la Province et du 
Nord-Ouest. Abonnement, $1.00 
par année, payable d'avance. 


WAGHORN'S GUIDE «r SSP ERes 5€ 


bientôt Pierre Bernard, le jeune 
convié, rejoignit son vénérable 
ami achevant pas à pas le bré- 
viaire le long du cours d’eau qui 
murmurait, comme un gave, 
entre le jardin et la prairie. Un 
calme radieux enveloppait toutes 
choses. L'heure de midi est 
d'une splendeur rayonnante à 
la campagne. Le vieux prêtre 
élevait la voix à la fin des psau- 
mes, saluant à demi le jeune 
homme qui répondait : ‘* Amen,” 
et suivait en silence. 

Le livre se ferma, les larges lu- 
nettes rentrèrent dans leur étui, 
le vieillard allait parler, lors- 
rare voix un peu grondeuse, 
il faut l'avouer, fit entendre ces 
paroles : 

—Monsieur le Curé, tout est 


piêt, et les autres vous atten- 
dent ! 


—Nous allons, nous allons. 

Et tous en marchant vers la 
maison, le vieux prêtre disait : 

—Mon enfant, vous allez donc 
nous quitter ? 

—Monsieur le Curé, il le faut 
La robuste santé de mon père lui 
permet encore de faire valoir le 
peu de terre qu'il possède ; mais 
la fortune est trop modeste pour 
procurer une dot à mes sœurs, 
achever l'éducation de mes frè- 
res. Je dois, étant l'ainé, aller 


Le Paeilique 


… Canadien |” 


au KLONDYKE. 


Ecrivez pour les pamphlets 


3 décrivant les routes pour le 


YuKon, et les dates du départ, 
prix, etc. 


DÉPARTS POUR JUIN : 


Athenian : . June 2 
Tees : : ” 
Islander : . ” 
Pakshan , : ” 
Tees . “a 
Islander . . de 
Le steamer Cottage City se rend à Wran- 
gle, Juneau et Sitka seulemant. 
Pour plus d'informations, adressez-vous 


ROBT. KERR, 
Gérant du traffic. 


16-1-95 jno Winnipeg, Man. 


Grande Vente 
A Sacrifice ! 


Ayant acheté un fonds de librairie à 
très bas prix, je suis en mesure de 
vendre à grande réduction. Mon 
assortiment consiste en . . 


LIVRES, PAPETERIE, 
ARTICLES RELIGIEUX, 
TAPISSERIES, IMAGES, 
CADRES de toutes grandeurs et 
OBJETS DE FANTAISIE POUR CADEAUX. 


Les ordres reçus par la malle sont promp- 
tement exécutés. 


B. REROACE. 


29-12 97 


Salsepareille 


enduites - 


Pilules de Sucre 


de 


BRISTOL 


NOUVELLE MAISON DE 
PENSION 


Pour les Jeunes Enfants 


Les Sœurs de la Charité de l'Hôpital Gé- 
néral de Saint-Boniface, ayant été priées 
plusieurs fois et en divers temps de pren- 
dre en pension de jeunes garçons pour les 
préparer à la première Communion, tout en 
fréquentant soit les Classes du Collège, 
soit celles de l’Académie Provencher tout 
en restant sous les soins des Sœurs; la 
Communauté a ouvert à cetie fin, des salles 
propices qui leur ttent de recevoir un 
bon nombre d'éléves admissibles depuis 
l’âge desix ans jusqu’à douze. 

Les conditions suivantes pouront être 
modifiées selon les besoins des lieux et des 
circonstances. 

Pension $6.00 par mois, 

Blanchissage $1.00. 

Literie $0.50. 

Pour fréquenter l’Académie Provencher 
$0.50 par mois. 


BY RAIL, 8522; LAKE, WAGHORN'S GUIDE 


des plus jeunes, 


—Ce n'est pas pour votre âme, 
pour votre salnt, cher enfant, 
que je redoute la grande ville. 
C’est pour votre bonheur, votre 
paix; vous éprouverez de dou- 
loureux étonnement et de vives 
soufirances...vous êtes bien dé- 
cidé ? 

—Absolument, dit Pierre en 
s’unissant au Benedicite. 

Le diner fut rapide, les grâces 
lentement récitées. Le bon curé 
soupira profondément et redit, 
comme à regret : 

— Vous le voulez ? 

—Oui, répondit Pierre avec 
fermeté. 
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SURPRENANTS * 
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A.GAREAU 


Marchand-Tailleur, 


No. 324, RUE 


PRINCIPALE, 


WINNSIPEG. 


Nous invitons cordialement les messieurs de la campagne 
à visiter nos magasins durant la semaine de l'Exposition. 
Notre magasin sera ouvert tous les soirs jusqu’à dix heures. 


Vous pouvez juger de nos 


suivante :-— 


DEPARTEMENT DES HAR- 
DES-FAITES. 


Habillement pour hommes, #2.00, 
$2.50, $2.75. 

Habillement pour hommes, #3.00, 
83.50, 83.75, $4.00. 

Habillement en Tweed, pour 
hommes, $4.00, $4.50, 85.00. 

Habillzments pour hommes, 
en belle serge noire, $5.75, 
#7.00, $300, #9.00, $#10.00, 
$11.00, #12.00, $14.00. 

Habillement -pour hommes, en 
Tweed Anglais ou Ecossais, 
$5.00, $550, $600, $6.50, 
$6.75. 

Habillement pour hommes, très 
bon Tweed Anglais ou Ecos- 
sais, $7.00, $7.50, $8.00, 85.50, 
$9.00. 


Habillement tout fait, spécial, 
très bien fini, $8.00, $9.00, 
$9.50, $10.00, $#11.00, $12.00, 
$13.00, $14.00, $15.00. 


PANTALONS POUR HOMMES 


Pantalons pour hommes, $0.50, 
$0.75, $0,90, $1.00. 

Pantalons pour hommes, $1.00, 
$1.25, $1.50, $1.75, $2.00. 

Pantalons pour hommes, $2.00, 
82.25, 82.50, 82.75, $3.00. 

Pantalons pour hommes, #3.00, 
83.25, 8350, $3.75, $4.00, en 
montant. 

Habitlements d'enfants ainsi que 
Culottes à très bas prix 


C, À, G 


bas prix en parcourant la liste 


DEPARTEMENT DU TAIL- 
LEUR. 


Habillement fait à ordre, en 
Tweed tont laine, #12.00 $18.00 
$#14.00. 

Habillement fait à ordre, en 
Tweed Anglais, ou Ecossais, 
#15.00, #16.00, $17.00, $#18.00, 
en montant. 

Habillement fait à ordre, en 
Serge Noire, #15.00, $17.00, 
$18.00, 820.00, en montant. 

DEPARTEMENT DES 

PEA UX. 


Nous avons sans contredit le 
plus bel assortiment de Cha- 
peaux de la ville. Venez voir 
par vous-même. 

Pour hommes, 25e. 50c. 75e. 90e. 
$1.00, $125, $1.50, $1.75, en 
montant. 


CHA- 


DEPARTEMENT DE MER- 
CERIES. 


Chemises blanches, 35c. 40c. 50e. 
60c. 75c. 90c. 81.00, en mon- 
tant. 

Chemises de couleur, 85c. 40e. 
50c. 75c. Y%0c. $1.00, en mon- 
tant. 

Aussi un grand assortiment de 
sous - vêtements, mouchoirs, 
bas 
couleurs. etc. 


AREAU, 


No. 324, Rue Principale. 


ENSEIGNE DES CISEAUX D'OR, 


BLOC HARGRAVE, 


WINNIPEG- 


6.7-98 


au loin gagner ma vie et la vielisolé, tranquille. Le quartier est | tement dont il pouvait disposer. 


très bien habité. L'autre lettre|Cet appartement se réduisait, à 


avantage, j'en bénirai Dieu. 
— Merci, Monsieur le curé, je 
m'efflorcerai d’honorer le nom de 


vos bontés. 


tendre à l'église. 


est pour son notaire, M. Devillers, | une seule chambre. au cinquième 
auquel il veut bien parler de|étage, préc édée d'une surte de pa- 
vous en termes si flatteurs qu'il|lier entre deux portes, fort utiles 
semble vous connaître. Prenez | pour préserver du vent qui gé- 
ces recommandations très diffé-|missait dans les combles. 
rentes, si elles peuvent, cher|cette chambre étroite et bornée, 
enfant, aplanir quelques difh-| Pierre, selon l'expresssion de son 
cultés et vous procurer quelque | vieil ami, trouva du moins la 


Dans 


solitude et la paix 


Le jeune homme rangea ses 


mon père et de reconnaître toutes | Vêtements peu nombreux, joignit 


au mobilier une petite étagère, 


— Maintenant, reprit le pasteur, | un bureau, un crucifix, une sta- 
allez mon enfant, allez m'at-|tue de la Vierge, une autre de 


saint Joseph, quelques dessins et 


Et lentement, tantôt écoutant | quelques images donnés par ses 
de sages conseils, tantôt récla-|frères et sœurs. Il 


baisa d'a- 


—Je tentais un dernier effort|mant de paternels avis, Pierre | bord, puis ouvrit le portefeuille 


que je pressentais inutile, aussi | Bernard arriva à la cour d'entrée, | remis 


ai-je fait quelques démarches. Le 


lui ai rendu d'intimes services, 
car chacun a ses peines; j'ai 


ar son père, le porte-mon- 


salua une dernière fois la vieille | naie glissé dans sa main par sa 
maître du grand château habite| Nanon et le vieux presbytère ; | sœur aînée. Le portefeuille con- 
Paris, il veut bien croire que je|puis se rendit à l’église où tout | tenait de tendres et paterneiles 


enfant il avait appris à prier. 
Trois jours après, 


recommandations et, de plus, un 


Pierre Ber-|billet de banque de 100 francs. 


voulu savoir de lui-même s’il|nard frappait au magnifique hôtel | Le porte-monnaie contenait le 
pourrait être utile à mon cher|qu'indiquait la lettre de recom- | double en pièces d'or, c'était tout 


enfant. M. le comte passe cette 
année l'été dans le Berry et l’hi- 


mandation. 


Le concierge la lat |ce la possédait sœur Élisabeth. 
et, discret et poli comme tout | En 


n les petits frères et les peti- 


ver à Rome; afin de suppléer à|domestique de bonne maison, |tes sœurs avaient voulu y join- 


son absence, il m'envoie deux 


lettres. L'une pour son concierge |nouveau locataire dans /'appar-|avait 


qui, à des conditions acceptables, 
trouvera, dans l’hôtel même, une 
chambre modeste. 


conduisit immédiatement 


(1; Note de l'auteur: le fond de cette 


Vous y serez! histoire est vrai. 


le | dre les 5 francs que chacun d'eux 


reçus comme  étrenne. 
Pierre s’attrista de cette incon- 
cevable prcdigalité que l'avenir 
se chargea de justifier. (A swivre) 


en cachemire de toutes 


